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Le président de la République reçoit la Directrice 
générale du FMI

L
e président de la 

République, M. 

Abdelmadjid Tebboune, 

a reçu, jeudi, la Directrice 

générale du Fonds monétaire 

international (FMI), Mme 

Kristalina Georgieva.

L’audience s’est déroulée 

en présence du ministre des 

Finances, M. Abdelkrim 

Bouzred, du conseiller auprès 

du président de la République 

chargé de la Direction générale 

de la communication, M. 

Kamel Sidi Said, du conseiller 

auprès du président de la 

République chargé des affaires 

diplomatiques, M. Amar Abba, 

du conseiller auprès du président 

de la République chargé des 

finances, des banques, du 

budget, des réserves de change, 

des marchés publics et des 

paiements internationaux, M. 

Farid Yaïci, et du gouverneur par 

intérim de la Banque d’Algérie, 

M. Mouatassem Boudiaf.

La Directrice générale du FMI salue les grands progrès 
réalisés par l’Algérie en matière de stabilité économique

L
a Directrice générale 

du Fonds monétaire 

international (FMI), 

Mme Kristalina Georgieva, a 

salué, jeudi, les grands progrès 

réalisés par l’Algérie en matière 

de stabilité macroéconomique et 

de développement, ainsi que la 

baisse du taux d’inflation, qui a 

un impact positif sur l’économie.

Dans une déclaration à la presse 

au sortir de l’audience que lui 

a accordée le président de la 

République, M. Abdelmadjid 

Tebboune, Mme Georgieva a 

précisé avoir eu un “échange 

approfondi et riche” avec le 

président de la République, 

remerciant l’Algérie 

d’accueillir une conférence 

“aussi importante” sur 

“l’interconnexion de l’Europe 

et de l’Afrique via l’Afrique du 

Nord”.

A cette occasion, elle a affiché 

“le soutien total du FMI aux 

efforts continus de l’Algérie 

pour la diversification de son 

économie”, à travers “la création 

d’emplois pour les jeunes, le 

soutien à l’entrepreneuriat et aux 

start-up et l’investissement dans 

le capital humain, qui représente 

l’avenir du pays”.

Mme Georgieva a, par ailleurs, 

exprimé son “admiration pour 

la beauté et le dynamisme de 

l’Algérie”, où, a-t-elle dit, elle se 

rend pour la première fois.

La Directrice générale du FMI appelle à intensifier les 
échanges et la coopération régionale

L
a Directrice générale 

du Fonds monétaire 

international (FMI), 

Kristalina Georgieva, a appelé, 

jeudi à Alger, à accélérer 

l’intégration économique 

régionale et le développement 

des partenariats entre l’Afrique 

du Nord, l’Afrique subsaharienne 

et l’Europe, soulignant que la 

conjoncture mondiale nécessite 

d’intensifier la coopération et les 

échanges entre ces régions.

S’exprimant à l’ouverture d’une 

conférence de haut niveau sous 

le thème “Afrique du Nord: 

relier les continents, créer des 

opportunités”, co-organisée par 

la Banque d’Algérie et le FMI, 

dont la cérémonie d’ouverture 

a été présidée par le Premier 

ministre, M. Sifi Ghrieb, Mme 

Georgieva a souligné que le 

thème de cette rencontre, d’une 

importance capitale, intervient 

à un moment de “profonde 

transformation mondiale”.

Cette transformation est marquée, 

poursuit-elle, par l’intensification 

des tensions géopolitiques et une 

pleine restructuration des flux 

commerciaux et financiers et 

des reconfigurations des chaînes 

d’approvisionnement, ainsi 

que la transition des systèmes 

énergétiques et l’essor rapide 

des technologies, notamment 

l’intelligence artificielle, qui 

redéfinissent, l’environnement 

économique international.

Face à ces évolutions et 

cette “incertitude accrue”, la 

coopération régionale et les 

échanges sont plus que jamais 

nécessaires, a précisé la directrice 

générale du FMI, mettant en 

avant la position géographique 

stratégique de l’Afrique du Nord, 

constituant un pont naturel entre 

l’Europe et le reste du continent.

Selon Mme Georgieva, l’Afrique 

du Nord est une région où 

le commerce et l’intégration 

recèlent un potentiel énorme et 

ayant déjà développé une longue 

tradition de liens économiques et 

de routes commerciales, tandis 

que les flux d’investissement 

ne sont pas nouveaux, a-t-elle 

encore mentionné.

Tout en saluant les autorités 

algériennes pour l’accueil 

réservé aux participants et 

l’organisation de cette rencontre, 

la directrice générale du FMI a 

aussi mis en avant l’importance 

de la Zone de libre-échange 

continentale africaine (ZLECAf) 

pour l’intégration régionale, 

la qualifiant de “moteur 

d’intégration” et “d’atout 

majeur pour le continent, tant 

pour ses populations que pour 

ses relations économiques avec 

l’Europe”.

Dans le même sillage, elle 

a affirmé que l’Afrique du 

Nord offre de nombreuses 

opportunités d’investissement 

et de partenariat, plaidant pour 

le développement de pôles de 

production intégrés, de projets 

d’infrastructures interrégionales, 

notamment ferroviaires, ainsi que 

de plateformes de connectivité 

numérique, susceptibles de 

générer, a-t-elle poursuivi, 

“des économies d’échelle et 

d’améliorer l’efficacité logistique 

à l’échelle du continent”.

Evoquant le secteur énergétique, 

elle a estimé que l’Afrique 

du Nord, riche en ressources 

pétrolières, gazières et en 

potentiel solaire et éolien, 

peut alimenter les industries 

nationales et internationales, et 

soutenir la transition

énergétique de l’Europe, tout en 

contribuant à réduire le déficit 

d’électricité en Afrique.

Dans ce cadre, elle a mis en 

avant les atouts énergétiques 

de l’Algérie qui a réussi à 

faire progresser les projets 

hybrides solaires-gaz au Sahara, 

développer les interconnexions 

électriques avec l’Europe, et 

investir dans l’hydrogène vert 

destiné à l’exportation.

Par ailleurs, la responsable du 

FMI a recommandé la réduction 

des barrières commerciales et 

le renforcement des échanges 

intra-africains, relevant que le 

commerce entre l’Afrique du 

Nord et l’Afrique subsaharienne 

demeure limité, ne représentant 

que 4% des exportations et à 

peine 1% des importations.

Elle a également insisté sur la 

nécessité de mettre en œuvre 

des réformes, de renforcer 

l’environnement des affaires, 

la gouvernance et la logistique 

commerciale efficace, à travers 

notamment la modernisation des 

ports, des systèmes douaniers et 

le développement de corridors 

transfrontaliers, comme les 

autoroutes, assurant que ces 

projets peuvent considérablement 

améliorer la connectivité et la 

compétitivité.



Samedi 07 Février 2026

Actualité 03Seybouse Times

Sansal perd sa nationalité algérienne et déclare
 «Je suis seulement français»

Le Congrès américain salue le rôle clé de l’Algérie dans la lutte 
antiterroriste

L’Algérie décroche un rôle majeur au sein d’une commission 
de l’ONU

BoualemSansal n’est 
plus algérien. Déchu 
de la nationalité de son 

pays natal, il a affirmé n’être 
désormais plus qu’un citoyen 
français.
L’écrivain franco-algérien 
BoualemSansal a fait une 
grande révélation. Il a annoncé 
publiquement avoir été déchu de 
sa nationalité algérienne. Cette 
révélation a été faite lors d’une 
rencontre avec des lycéens, 
au cours de laquelle l’auteur a 
affirmé n’être désormais plus 
qu’un « citoyen français ». 
L’information a été rapportée 
par le quotidien français Le 

Figaro, relançant le débat autour 
du parcours et de la situation 
juridique de l’un des écrivains 
algériens les plus controversés 
de ces dernières années.
En novembre 2024, la vie de 
BoualemSansal a basculé à la suite 
de son arrestation à l’aéroport 
d’Alger. Placé en détention, 
l’écrivain a été poursuivi pour « 
atteinte à l’unité nationale », à 
la suite de déclarations faites en 
octobre 2024 au média français 
d’extrême droite Frontières, 
portant sur des questions liées à 
l’Algérie et au Maroc.
Après plusieurs semaines 
de procédure judiciaire, 

BoualemSansal a été condamné à 
cinq ans de prison, une décision 
qui a suscité de nombreuses 
réactions, notamment en France. 
Cependant, la situation a connu 
un tournant notable lorsque le 
président algérien Abdelmadjid 

Tebboune a décidé d’accorder 
une grâce présidentielle à 
BoualemSansal. Cette décision 
est intervenue après une 
démarche diplomatique, le chef 
de l’État algérien ayant répondu 
favorablement à une demande 
formulée par son homologue 
allemand. L’information avait été 
annoncé par la Présidence de la 
République.
Retour impossible de Sansal en 
Algérie
Le mois de novembre dernier, 
BoualemSansal a affirmé qu’il 
compte revenir en Algérie. La 
raison ? C’est, selon lui, pour 
obtenir une réparation. « Je 

dois y retourner car quand vous 
subissez une injustice, vous 
cherchez tout naturellement 
à obtenir réparation », a-t-il 
expliqué à l’antenne de France 
Inter.
« Je n’ai pas besoin d’argent, 
même pas d’un nouveau procès. 
Juste le fait d’y aller et d’en 
ressortir, pour moi, c’est une 
réparation », a-t-il ajouté.
Maintenant qu’il a été déchu de sa 
nationalité algérienne, le retour 
de l’écrivain de 76 ans à son pays 
natal devient impossible.

Des membres du Congrès 
américain ont tenu à 
mettre en exergue le 

rôle majeur joué par l’Algérie 
dans la lutte contre le terrorisme, 
saluant son expérience reconnue 
et son expertise pionnière 
dans ce domaine sensible. Ces 
responsables ont également 
souligné le caractère « positif » et 
« constructif » de la coopération 
algéro-américaine en matière de 
sécurité, considérée comme un 
pilier essentiel du partenariat 
entre les deux pays.
Ces déclarations ont été faites 
à l’occasion d’une séance de 
débat et d’audition organisée 
au Congrès des États-Unis, 
consacrée à la situation sécuritaire 
en Africa du Nord et dans la 
région du Sahel. Lors de cette 
rencontre, les élus américains 

ont insisté sur l’importance de 
renforcer les efforts conjoints 
face à la persistance des menaces 
terroristes et à l’instabilité qui 
touche certaines zones de cette 
région stratégique.
Les membres du Congrès 
ont souligné que la sécurité 
régionale, tout comme la lutte 
contre les groupes extrémistes 
armés, demeurent des axes 
concrets, prioritaires et 
indispensables de la coopération 
bilatérale entre l’Algérie et 
les États-Unis. Ils ont estimé 
que cette collaboration, fondée 
sur l’échange d’expertises, la 
coordination sécuritaire et le 
partage d’informations, contribue 
de manière significative à la 
prévention des menaces et au 
renforcement de la stabilité 
régionale.

Rôle de l’Algérie dans la 
stabilité régionale
Dans ce cadre, les parlementaires 
américains ont exprimé leur « 
haute appréciation » quant au rôle 
joué par l’Algérie dans la lutte 
contre le terrorisme, qualifiant 
son approche d’« efficace » et de 
« pragmatique ». Ils ont mis en 
avant une stratégie reposant sur 
une solide expertise de terrain, 
acquise au fil de plusieurs 

décennies de confrontation avec 
le terrorisme, ainsi que sur une 
expérience accumulée qui fait 
aujourd’hui de l’Algérie un 
partenaire crédible et respecté 
sur les questions sécuritaires.
Les élus ont également souligné 
que l’Algérie est perçue comme 
un acteur clé de la stabilité en 
Afrique du Nord et dans la 
région sahélo-saharienne. Grâce 
à son expérience historique dans 

la lutte contre le terrorisme et 
à sa connaissance approfondie 
des dynamiques régionales, 
le pays joue un rôle important 
dans les efforts visant à contenir 
l’expansion des groupes 
extrémistes et à promouvoir la 
sécurité collective.
Ces prises de position illustrent 
la reconnaissance, au sein des 
institutions américaines, de 
l’importance stratégique de 
l’Algérie dans l’architecture 
sécuritaire régionale. Elles 
traduisent également la volonté 
commune d’Alger et de 
Washington de poursuivre et 
de renforcer leur coopération 
face à des défis sécuritaires 
complexes et persistants, dans un 
contexte régional marqué par de 
nombreuses menaces.

Les Nations unies ont élu 
l’Algérie au poste de vice-
président de la commission 

préparatoire de la Conférence 
des plénipotentiaires, chargée 
de prévenir les crimes contre 
l’humanité et de sanctionner 
leurs auteurs.Cette élection s’est 
faite au nom du groupe africain, 
lors de la première session de 
ladite commission, organisée au 
siège des Nations unies à New 
York.
Cette désignation intervient dans 
un contexte où la communauté 
internationale multiplie les 
initiatives visant à renforcer 
les mécanismes juridiques 
internationaux de lutte contre 
les violations graves des droits 
humains.
La commission préparatoire, dont 
l’Algérie occupera désormais 
l’un des postes de responsabilité, 
a pour mission de préparer les 
travaux du futurs (Conférence 

des plénipotentiaires), un 
rendez-vous diplomatique 
important destiné à établir un 
cadre international plus clair 
pour prévenir les crimes contre 
l’humanité et assurer la poursuite 
de leurs auteurs.
L’Algérie gagne en influence 
à l’ONU avec une nouvelle 
responsabilité diplomatique
Selon les observateurs, ce 
processus vise à combler 
certaines lacunes existantes 
dans le droit international, en 
harmonisant les textes et en 

renforçant la coopération entre 
États. L’objectif final consiste 
à obtenir des engagements 
concrets pour poursuivre et 
sanctionner les crimes contre 
l’humanité, notamment dans les 
zones de conflit où l’on signale 
encore ces violations.
Pour la télévision publique, 
l’élection de l’Algérie constitue 
une reconnaissance de son 
rôle dans le soutien des causes 
justes à travers le monde, mais 
aussi de sa position sur la scène 
internationale. Le média a 

souligné que cette nomination 
reflète la confiance accordée 
à l’Algérie dans les instances 
multilatérales, notamment dans 
des domaines sensibles tels 
que la justice internationale, le 
respect du droit international et 
la défense des droits de l’homme.
Crimes contre l’humanité : 
l’Algérie contribue à préparer un 
cadre international plus strict
L’Algérie exerce un engagement 
diplomatique actif au sein des 
organisations internationales, 
notamment dans les dossiers 
liés à la paix, à la sécurité et 
au règlement des conflits. Sa 
participation active au sein des 
Nations unies et de l’Union 
africaine lui permet souvent de 
jouer un rôle de médiation ou de 
plaidoyer sur plusieurs questions 
régionales et internationales.
En accédant à un poste de 
vice-présidence au sein de 
cette commission préparatoire, 

l’Algérie pourra contribuer 
directement à l’orientation des 
débats et à l’élaboration des 
recommandations qui seront 
soumises lors de la Conférence 
des plénipotentiaires. Ce rôle 
implique une responsabilité 
importante, car les travaux en 
cours pourraient déboucher sur 
des normes internationales plus 
strictes et plus efficaces contre 
les crimes les plus graves.
En renforçant sa présence 
dans ce type de mécanismes, 
l’Algérie affirme sa volonté 
de participer activement aux 
efforts internationaux visant à 
protéger les populations civiles 
et à promouvoir la justice. Cette 
élection pourrait également 
consolider davantage l’image du 
pays comme acteur diplomatique 
influent au sein des forums 
internationaux, en particulier sur 
les questions de droits humains 
et de légalité internationale.
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L’
Autorité nationale 

indépendante 

de régulation de 

l’audiovisuel (ANIRA) a appelé, 

dans un communiqué rendu 

public lundi, l’ensemble des 

chaînes de radio et de télévision 

au strict respect des règles légales 

et professionnelles encadrant 

les contenus médiatiques et la 

communication commerciale, 

en prévision du mois sacré de 

Ramadhan, et ce, de manière à 

garantir la protection du public 

et la préservation des valeurs 

religieuses et sociales de la 

société.

“En prévision du mois sacré de 

Ramadhan et conformément 

à ses prérogatives en matière 

de garantie du respect 

de la législation et de la 

réglementation en vigueur dans 

le domaine de l’audiovisuel”, 

l’ANIRA rappelle à l’ensemble 

des établissements de services 

de communication audiovisuelle 

“l’impératif de se conformer 

strictement aux règles légales 

et professionnelles encadrant 

les contenus médiatiques et la 

communication commerciale, 

afin d’assurer la protection 

du public et de préserver les 

valeurs religieuses et sociales 

de la société”, a précisé la même 

source.

L’autorité a relevé “lors de 

certaines saisons des précédents 

mois de Ramadhan, un 

ensemble de dépassements 

et de manquements liés à la 

nature des contenus diffusés, 

à la densité des publicités et à 

certaines pratiques marketing 

non conformes aux dispositions 

légales et réglementaires, d’où la 

nécessité du respect scrupuleux 

des règles en vigueur afin 

d’éviter la répétition de telles 

pratiques”.

Dans ce cadre, l’ANIRA 

astreint les chaînes de radio et 

de télévision au “respect des 

références religieuse et nationale 

et des valeurs sociales, mais 

aussi à éviter la diffusion de 

tout contenu portant atteinte aux 

bonnes mœurs, à la dignité des 

personnes, pouvant susciter des 

sensibilités ou promouvoir des 

scènes de violence”.

Elle insiste également sur “la 

nécessité de faire preuve de 

responsabilité éditoriale et de 

prendre en considération la 

spécificité du mois sacré dans 

l’élaboration des contenus et 

leur programmation”.

Conformément aux “dispositions 

de la loi organique nº 23-14 du 

30 août 2023 sur l’information” 

et la “loi nº 23-20 du 2 décembre 

2023 relative à l’activité 

audiovisuelle, ainsi qu’au 

décret exécutif nº 24-250 fixant 

les dispositions du cahier des 

charges générales imposables 

aux services de communication 

audiovisuelle, notamment son 

article 59”, l’Autorité a rappelé 

“l’obligation de respecter 

strictement la réglementation de 

la publicité et de ses pratiques, 

ainsi que le plafond exceptionnel 

fixé pendant le mois de 

Ramadhan pour la diffusion 

des messages publicitaires, 

pour toutes les formes de 

communication commerciale 

audiovisuelle”.

L’ANIRA a également enjoint 

aux professionnels des services 

de communication audiovisuelle 

“de s’abstenir de diffuser 

toute publicité ou contenu 

promotionnel pouvant induire 

le consommateur en erreur, de 

confondre entre des contenus 

éditoriaux et publicitaires 

ou de recourir à la publicité 

clandestine”, précisant que tout 

manquement à ces dispositions 

constitue “une violation flagrante 

passible des procédures légales 

et réglementaires en vigueur”.

A cette occasion, l’Autorité a 

appelé à “garantir la diversité 

et la qualité des contenus des 

programmes, en accord avec les 

principes du service public, afin 

de protéger le droit du public à 

une information responsable et 

équilibrée”, affirmant qu’elle 

“assurera un suivi régulier et 

minutieux du respect de ces 

règles et prendra, le cas échéant, 

les mesures légales nécessaires 

avec la plus grande rigueur”.

L’Autorité a souligné que ce 

communiqué “constitue un rappel 

officiel des devoirs et obligations 

légales des opérateurs” et 

vise à “assurer le respect des 

dispositions de la législation et 

de la réglementation en vigueur 

et à promouvoir la pratique 

médiatique professionnelle 

pendant le mois sacré”.

EN PRÉVISION DU MOIS DE RAMADHAN :
Les chaînes de radio et de télévision appelées au strict respect 

des règles légales et professionnelles

L
a première édition du 

Salon des produits des 

programmes nationaux 

de recherche, a ouvert ses portes 

samedi au pôle scientifique 

et technologique “Chahid 

Abdelhafid Ihaddaden” à Sidi 

Abdellah (Alger), visant à mettre 

en lumière les compétences 

scientifiques appliquées et leur 

rôle pour répondre aux besoins 

du marché national.

La cérémonie d’ouverture a 

été présidée par le ministre de 

l’Enseignement supérieur et de 

la Recherche scientifique, M. 

Kamel Baddari, en compagnie 

du ministre de l’Industrie 

pharmaceutique, M. Ouacim 

Kouidri, et du ministre de 

l’Economie de la connaissance, 

des Start-up et des Micro-

entreprises, M. Noureddine 

Ouadah, en présence du Directeur 

général de l’Agence algérienne 

de promotion de l’investissement 

(AAPI), Omar Rekkache, et des 

porteurs de projets.

Dans son allocution, M. Baddari 

a souligné que cette édition 

vise à connecter la recherche 

scientifique appliquée au marché 

afin de “répondre aux besoins 

de ce dernier, notamment dans 

les domaines de la sécurité 

alimentaire, énergétique et 

sanitaire”, conformément 

à la vision stratégique de 

développement de l’Algérie pour 

la période 2024-2029.

A cette occasion, M. Baddari a 

révélé que le nombre de projets de 

recherche présentés lors de cette 

édition a atteint 68 projets, contre 

seulement 35 l’année précédente, 

précisant que cette multiplication 

par deux du nombre de projets 

“témoigne de la tendance 

positive en matière d’application 

des résultats de la recherche 

scientifique, qui contribuent ainsi 

au développement de l’économie 

nationale”.

De son côté, le ministre de 

l’Industrie pharmaceutique a 

indiqué que ce salon traduit 

clairement la volonté des 

institutions de l’Etat de faire 

de la recherche scientifique et 

de l’innovation deux piliers 

fondamentaux du développement 

économique, ce qui est “un 

modèle réussi de l’intégration 

escomptée entre l’université, les 

laboratoires de recherche et les 

entreprises économiques”.

Il a également mis en exergue 

l’importance d’encourager 

la recherche scientifique 

dans le domaine des produits 

pharmaceutiques à valeur 

ajoutée, tels que les médicaments 

biotechnologiques pour les 

maladies cancéreuses, les 

maladies rares et graves, 

outre le développement des 

technologies liées à la fabrication 

des dispositifs médicaux, le 

renforcement des techniques 

de production des matières 

premières pharmaceutiques, 

ainsi que la stimulation des 

partenariats entre les opérateurs 

pharmaceutiques, les laboratoires 

de recherche et les universités.

Pour sa part, le ministre de 

l’Economie de la connaissance, 

des Start-up et des Micro-

entreprises a affirmé que le 

moment est opportun pour 

encourager les chercheurs et 

les enseignants universitaires à 

s’engager dans le domaine de 

l’entrepreneuriat, soulignant 

qu’il œuvrera, de concert avec 

le ministre de l’Enseignement 

supérieur et de la Recherche 

scientifique, à la définition du 

cadre juridique régissant ce 

domaine.

Il a, à cet égard, fait savoir qu’un 

“cluster de start-up” sera lancé au 

niveau de ce pôle technologique, 

en coordination avec le secteur 

de l’Enseignement supérieur, 

permettant ainsi aux start-up de 

disposer de sièges sociaux dans 

l’enceinte universitaire.

De son côté, le Directeur général 

(DG) de l’Agence algérienne de 

promotion de l’investissement 

(AAPI), M. Omar Rekkache, 

a indiqué que cette rencontre 

reflète “la prise de conscience 

croissante de l’innovation en 

tant que levier fondamental de 

promotion de l’investissement et 

de construction d’une économie 

compétitive”.

Il a précisé que l’Agence œuvre 

à encourager l’exploitation 

des résultats de la recherche 

scientifique et leur transformation 

en projets concrets, à travers 

l’accompagnement des porteurs 

de projets innovants, la facilitation 

des procédures d’investissement, 

la mise en relation des chercheurs 

avec les investisseurs, ainsi 

que leur accès aux différents 

avantages, notamment pour les 

projets à contenu technologique 

et à forte dimension innovante.

A cette occasion, il a été procédé à 

la signature d’un arrêté ministériel 

conjoint entre le ministre de 

l’Enseignement supérieur et de 

la Recherche scientifique et le 

ministre de l’Economie de la 

connaissance, des Start-up et 

des Micro-entreprises, portant 

création de “clusters de start-

up”, ainsi qu’à la signature de 

plusieurs conventions.

ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR :
Ouverture à Alger de la première édition du Salon des produits 

des programmes nationaux de recherche
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LE PREMIER LOT 2026 DE MOUTONS IMPORTÉS ARRIVE À BÉJAÏA:
11700 têtes en provenance d’un pays européen

EMS CHAMPION LANCE SES PREMIÈRES SMARTBOX EN ALGÉRIE:
Découvrez les 4 wilayas pilotes

AUTOMOBILE:
Stellantis prépare un tournant industriel en Algérie

Le  mercredi 4 février, 
le port de Béjaïa a reçu 
un navire chargé de 

11.700 moutons en provenance 
de Roumanie, signalant le 
lancement officiel des opérations 
d’importation pour 2026.
Cette livraison intervient à peine 
deux jours après l’arrivée du 
premier lot de veaux brésiliens, 
illustrant la volonté des autorités 
de sécuriser l’approvisionnement 
en viandes rouges pour 
l’ensemble du territoire national.
L’initiative s’inscrit dans un 
programme national visant à 
répondre aux besoins alimentaires 
et à assurer la disponibilité de 
la viande pour les citoyens, 
notamment à l’approche des 
grandes fêtes religieuses.
Un million de moutons pour 
l’Aïd El-Adha : le port de Béjaïa 
ouvre la saison 2026

Début janvier, le gouvernement 
a annoncé l’importation 
d’un million de moutons en 
préparation de l’Aïd El-Adha. 
Cette mesure s’inscrit dans la 
continuité des opérations menées 
en 2025, lorsque des ovins 
avaient été importés pour la fête 
religieuse à partir de plusieurs 
pays européens, dont l’Espagne 
et la Roumanie.
Parallèlement à l’importation de 
moutons, les autorités poursuivent 

la diversification des sources 
d’approvisionnement en bovins 
vivants. En incluant récemment 
les animaux ukrainiens destinés 
à l’abattage, à l’engraissement 
et à la reproduction. L’objectif 
est de soutenir la consommation 
immédiate et de renforcer le 
cheptel national pour accroître la 
production locale.
Des mesures fiscales pour 
faciliter les importations
La loi de finances 2026 prévoit 

des allègements fiscaux pour le 
commerce de bétail vivant. Les 
importations de bovins destinés 
à l’abattage ne sont soumises ni 
aux droits de douane, ni à la TVA, 
ni à diverses taxes pendant la 
période du 15 novembre 2025 au 
30 juin 2026. Après cette date, un 
taux réduit de 5 % s’appliquera 
jusqu’à la fin de l’année.
Les statistiques confirment 
la dépendance du pays aux 
importations. En 2024, l’Algérie 
a acquis pour près de 18,5 millions 
de dollars de bovins vivants en 
provenance de Brésil, Irlande, 
Allemagne, Pologne et Italie. 
La quantité de viande bovine 
importée a bondi de 10.328 
tonnes en 2023 à 91.579 tonnes 
en 2024. Avec une projection 
de 115.000 tonnes pour 2025. 
Démontrant que la production 
nationale reste insuffisante pour 

couvrir la demande.
Marché de la viande rouge : 
sécuriser l’approvisionnement, 
un enjeu prioritaire
Le président Tebboune a reconnu 
récemment que la production 
de viande nationale n’avait 
pas atteint les objectifs fixés. 
Devant le Parlement, il a pointé 
« un échec dans la production 
de viandes de toutes sortes ». Et 
insisté sur la nécessité que « les 
fonds destinés à l’importation 
de viandes reviennent en priorité 
aux enfants de l’Algérie ».
Avec cette première escale de 
moutons à Béjaïa, l’Algérie 
donne le coup d’envoi d’une 
série d’importations visant à 
renforcer le marché national 
des viandes rouges. Alors que 
la consommation continue de 
croître et que la production locale 
peine encore à suivre.

Les Smartbox d’EMS 
Champion Post s’installent 
dans quatre villes et 

annoncent un déploiement massif 
à travers le pays pour moderniser 
la logistique.
EMS Champion Post Algérie 
franchit un nouveau cap dans 
la livraison de colis avec 
l’inauguration de ses premières 
stations « EMS Champion 
Smartbox » à Sétif, Oran, Alger 
et Ghardaïa. La cérémonie, 
présidée par le PDG Nabil Ben 
Si Saïd, a rassemblé plusieurs 
responsables de l’entreprise 
et marque le lancement d’une 
solution pensée pour concilier 
innovation technologique et 
besoins des citoyens.
Conçues comme des « coffres 
automatiques sécurisés à usage 
autonome ». Ces Smartbox 

permettent aux clients de 
recevoir et d’envoyer leurs colis 
sept jours sur sept et 24 heures 
sur 24. Selon EMS, ce dispositif 
contribue à « améliorer la qualité 
du service et à répondre aux 
besoins des clients ». Tout en 
s’adaptant aux contraintes de la 
vie urbaine moderne.
« Nous voulons rapprocher 
nos services des citoyens 
tout en suivant l’évolution 
technologique », a indiqué le 
PDG de l’entreprise lors de 
la cérémonie. Les premières 
installations se trouvent 
dans des zones stratégiques. 
Centres commerciaux, 
quartiers résidentiels, campus 
universitaires, stations de 
transport et aéroports, ainsi 
que dans les espaces de service 
autonome d’Algérie Poste.

Un programme ambitieux 
pour généraliser les Smartbox 
à l’échelle nationale
Ce lancement n’est que la 
première étape d’un projet 
ambitieux. EMS Champion 
Post prévoit d’installer plus de 
3 000 Smartbox dans 69 wilayas 
entre 2026 et 2027. La première 
implantation pilote a été réalisée 
dans la nouvelle ville de Sidi 
Abdallah à Alger, avant de se 
déployer progressivement sur 
l’ensemble du territoire.
Le projet s’inscrit dans le cadre 
d’une stratégie visant à :
•Développer le réseau de 
distribution, qui compte 
actuellement plus de 102 points 
et agences à travers le pays.
•Offrir des solutions logistiques 
modernes aux acteurs du 
commerce électronique.

•Faciliter un accès pratique et 
sécurisé aux services postaux 
pour les citoyens, sans contrainte 
horaire.
La solution Smartbox a été 
développée en partenariat avec 
une start-up algérienne. En 
mobilisant des compétences 
locales et des matériaux du 
pays. Dans l’optique de soutenir 
l’innovation et la digitalisation 
des services de livraison.
Une réponse aux besoins d’un 

marché en pleine mutation
Avec l’essor du commerce 
électronique et la densité 
croissante des zones urbaines, 
les Smartbox représentent une 
réponse adaptée à la demande 
des consommateurs. Pour plus de 
flexibilité et de sécurité dans la 
réception de colis.
Elles permettent également à 
EMS de renforcer sa présence 
dans des lieux stratégiques. 
Ainsi, de simplifier l’accès aux 
services postaux pour tous les 
citoyens.
Le ministère de la Poste et des 
Télécommunications a salué 
cette initiative comme un pas 
important dans l’amélioration de 
la qualité du service de courrier 
rapide et dans la dynamisation 
du commerce électronique à 
l’échelle nationale.

À Turin, Stellantis a 
envoyé un signal clair 
aux industriels italiens et 

algériens. Le groupe automobile 
veut accélérer la localisation des 
composants en Algérie afin de 
dépasser le simple assemblage 
de véhicules. Une évolution 
progressive, assumée, qui vise à 
structurer un tissu industriel local 

autour de ses sites de production.
La rencontre, organisée à Turin 
avec l’ambassade d’Algérie en 
Italie et l’Union industrielle de 
Turin, a réuni 117 participants, 
selon l’Agence algérienne de 
promotion de l’investissement 
(AAPI). Des entreprises 
italiennes spécialisées dans les 
composants automobiles y ont 
échangé avec des opérateurs 
algériens.
Représentant l’AAPI, Iman 
Toumi a mis en avant le climat 
d’investissement et les dispositifs 
d’accompagnement proposés 
aux industriels étrangers, 
soulignant « l’intérêt porté par 
les fabricants italiens pour le 
marché algérien ». L’agence a 

également annoncé la tenue du 
salon MechanicaAlgeria, du 10 
au 12 février 2026 à Oran.
Stellantis mise sur les 
équipementiers pour changer de 
modèle industriel en Algérie
Lors des échanges, Stellantis El 
Djazair a présenté ses besoins 
industriels et ses projets à 
venir. Le groupe a insisté sur 
« l’importance de localiser 
l’industrie des composants en 
Algérie », afin d’augmenter 
le taux d’intégration locale et 
de renforcer la sous-traitance 
nationale.
Cité par l’agence italienne 
Nova, Stellantis précise que 
cette démarche ne relève 
ni d’une délocalisation ni 

d’une production destinée à 
l’exportation vers l’Europe. 
Le modèle visé repose sur une 
production locale, destinée au 
marché algérien.
Industrie automobile : 
composants, partenariats et 
investissements ciblés
Stellantis entend favoriser des 
partenariats directs avec les 
fournisseurs, autour de plusieurs 
axes :
•Production locale de composants 
automobiles,
•Fourniture de technologies et de 
machines,
•Investissements industriels en 
Algérie.
Le groupe rappelle qu’il 
commercialise en Algérie les 

véhicules qu’il y produit. Tout 
en soulignant que l’écosystème 
nord-africain en construction ne 
concurrence pas l’écosystème 
européen.
Stellantis : l’usine de Tafraoui 
au centre du dispositif
Implanté à Tafraoui, près 
d’Oran, Stellantis produit 
actuellement trois modèles Fiat 
: le Doblo utilitaire, le Doblo 
Panorama et la Grande Panda, 
dont la commercialisation est 
imminente. L’objectif affiché 
pour 2026 est de 90.000 unités.
Le groupe prévoit également 
l’arrivée prochaine d’Opel dans 
le dispositif industriel algérien, 
confirmant l’élargissement de sa 
présence dans le pays.
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ANNABA: 
Accélération des travaux d’extension du port et du quai 

minéralier

ANNABA / CHÉTAÏBI
Poursuite des travaux de la commission de daïra chargée 

de la régularisation des constructions

ANNABA / CIRCONSCRIPTION ‘’BENAOUDA BENMOSTEFA’’
Sortie de terrain pour l’amélioration du service public 

de propreté et de gestion des déchets

Dans le cadre de la mise en 
œuvre des instructions 
du Président de la 

République, émises lors de la 
réunion du Conseil des ministres 
tenue le 25 janvier 2026, les 
autorités poursuivent le suivi du 
projet stratégique d’extension 
du port d’Annaba, notamment 
la réalisation du quai minéralier 
inscrit dans le projet intégré du 
phosphate.
À cet effet, le ministre des travaux 
publics et des Infrastructures 
de base, Abdelkader Djellaoui, 
a présidé, mercredi 04 février 
2026 en soirée, une réunion 

de coordination consacrée 
à l’évaluation de l’état 
d’avancement des travaux 
d’extension du port d’Annaba. 
La rencontre a également permis 
d’examiner les conditions 
nécessaires à la mise en œuvre 
du nouveau calendrier de travail 

relatif à ce projet structurant.
La réunion s’est déroulée en 
présence du wali d’Annaba, 
Abdelkrim Lamouri, ainsi que 
des secrétaires généraux du 
ministère des Travaux publics 
et des Infrastructures de base 
et du secteur des Transports. 

Y ont également pris part des 
représentants du secteur des 
hydrocarbures et des mines, 
des directeurs généraux, des 
représentants des entreprises 
de réalisation et des bureaux 
d’études, ainsi que l’ensemble 
des parties prenantes concernées 
par le projet, en plus du partenaire 
étranger.
Ce projet s’inscrit dans la vision 
des pouvoirs publics visant à 
renforcer la coordination entre 
les secteurs des travaux publics, 
de l’intérieur et des transports, 
ainsi qu’avec le partenaire 
étranger. L’objectif principal 
demeure l’accélération du 
rythme des travaux afin d’assurer 

la livraison du projet dans les 
délais impartis, compte tenu de 
son importance stratégique pour 
le développement économique et 
industriel national, notamment 
dans la valorisation de la filière 
phosphate.
Le projet d’extension du port 
d’Annaba et la réalisation du quai 
minéralier constituent, en effet, 
un levier essentiel pour soutenir 
les capacités d’exportation et 
accompagner les grands projets 
industriels, contribuant ainsi à 
la dynamisation de l’économie 
nationale et au renforcement de 
la position de l’Algérie sur les 
marchés internationaux.

Le Chef de daïra de 
Chétaïbi, a présidé une 
réunion de la commission 

de daïra chargée de statuer sur 
la régularisation et la mise en 
conformité des constructions, 
dans le cadre de l’application 
des dispositions de la loi n°15/08 
relative à la régularisation 
des constructions et à leur 
achèvement. Cette réunion 
s’inscrit dans le cadre des efforts 
continus des autorités locales 
visant à traiter les dossiers en 
suspens liés aux constructions 
non conformes, tout en veillant au 
respect des règles d’urbanisme, 

des normes techniques et des 
textes réglementaires en vigueur. 
La commission procède à 
l’examen minutieux des dossiers 
déposés par les citoyens, en 
s’appuyant sur les rapports 
techniques et administratifs 

présentés par les services 
concernés. Chaque dossier est 
étudié minutieusement au cas par 
cas afin d’aboutir à des décisions 
objectives et conformes à la loi, 
permettant soit la régularisation 
des constructions répondant 

aux conditions requises, soit 
l’orientation des concernés vers 
les démarches nécessaires à leur 
mise en conformité. À travers 
cette démarche, les autorités 
de la daïra réaffirment leur 
engagement à accompagner les 

citoyens, à réduire le nombre 
de dossiers en instance et à 
assurer une organisation urbaine 
harmonieuse, contribuant ainsi 
à l’amélioration du cadre de vie 
et au respect de la légalité en 
matière de construction

Dans le cadre des 
efforts visant 
à améliorer le 

service public de propreté 
de l’environnement et la 
gestion des déchets, au 
niveau de la circonscription 
administrative ‘’Benaouda 
Benmostefa’’ et ce 
conformément aux 
orientations du wali-
délégué, une sortie de 
terrain a été programmée et 
effectuée, jeudi passé. Cette 
opération s’est déroulée en 
coordination avec la structure 
communale de préservation 
de la santé, et avec l’appui 
des agents de la gendarmerie 
nationale, et a ciblé plusieurs 

commerces à caractère 
alimentaire et industriel 
relevant du territoire de la 
circonscription. Lors de 
cette sortie, les équipes ont 
procédé à la constatation 
de plusieurs infractions, 
notamment l’exposition de 
marchandises en dehors des 
locaux commerciaux et sur 
les trottoirs, ce qui constitue 
une atteinte à l’hygiène 
publique, à l’esthétique 
urbaine et à la libre circulation 
des citoyens. Face à ces 
dépassements, les mesures 
légales en vigueur ont été 
immédiatement appliquées à 
l’encontre des contrevenants, 
conformément à la 
réglementation en matière 

de commerce, de santé 
publique et d’occupation de 
l’espace public. Cette action 
s’inscrit dans une démarche 
continue de contrôle et de 
sensibilisation, visant à 
instaurer un environnement 
propre et sain, à organiser 
l’activité commerciale et à 
garantir le respect des règles 
d’hygiène et de sécurité, 
dans l’intérêt général des 
citoyens. Les autorités 
locales réaffirment, à travers 
ce type d’interventions, leur 
engagement à améliorer le 
cadre de vie, à renforcer la 
discipline urbaine et à assurer 
un service public de qualité au 
sein de ladite circonscription 
administrative.

S.F

Imen.B

Imen.B
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ANNABA / PÈLERINAGE AUX LIEUX SAINTS
Fixation du délai final pour l’achèvement des procédures 

administratives relatives au Hadj 2026

ANNABA / DASS
Atelier de dessin et de coloriage au profit des enfants du centre 

psychopédagogique du ‘’08 Mai 1945’’

ANNABA / HOMMAGE ET RECONNAISSANCE
La sûreté de wilaya honore la psychologue Hanane Djemili pour 
sa contribution scientifique à la revue de la police Algérienne

Le ministère de l’Intérieur, 
des Collectivités locales et 
des Transports a annoncé 

la fixation du 19 février 2026 
comme date limite pour finaliser 
les démarches administratives, 
médicales et financières relatives 
à l’accomplissement des rites 
du Hadj pour la saison 1447 de 
l’Hégire / 2026.
Dans un communiqué officiel, 
le ministère de l’Intérieur, des 
Collectivités locales et des 
Transports a informé l’ensemble 
des citoyennes et citoyens 
concernés par l’accomplissement 
du pèlerinage du Hadj pour 

la saison 1447 de l’Hégire 
correspondant à l’année 2026, 
de la fixation du 19 février 
2026 comme ultime délai pour 
l’achèvement de l’ensemble 
des procédures réglementaires 
requises.
Selon la même source, cette 
échéance concerne notamment le 
dépôt des dossiers administratifs 
auprès des services locaux 
compétents, la réalisation des 
examens médicaux obligatoires 
ainsi que le règlement des frais 
liés au pèlerinage. Cette mesure 
vise à assurer l’organisation 
optimale de la saison du Hadj, 
en garantissant la préparation 
logistique, sanitaire et 

administrative des futurs pèlerins 
dans les délais impartis.
Le ministère a, par ailleurs, insisté 
sur l’importance du respect 
de cette échéance, soulignant 
que ces procédures constituent 
une étape fondamentale dans 
le processus d’organisation 
du pèlerinage, permettant 

aux autorités concernées de 
coordonner efficacement les 
différentes opérations liées au 
transport, à l’hébergement et à 
l’encadrement des pèlerins.
Cette annonce s’inscrit dans 
le cadre des efforts continus 
des pouvoirs publics visant 
à améliorer les conditions 

d’organisation du Hadj et à 
assurer aux pèlerins algériens 
un accompagnement conforme 
aux normes organisationnelles 
et sanitaires en vigueur, tout 
en garantissant la qualité des 
prestations offertes durant les 
différentes étapes du pèlerinage.
Les services concernés ont 
ainsi appelé les citoyens 
retenus pour accomplir le Hadj 
à se rapprocher des structures 
administratives locales dans les 
plus brefs délais afin de finaliser 
leurs dossiers et d’éviter toute 
contrainte susceptible d’entraver 
leur participation à ce rendez-
vous religieux majeur.

Sous la supervision du 
directeur de l’action sociale 
et de la solidarité de la 

wilaya d’Annaba, et dans le cadre 
du programme d’activités tracé 
par le centre psychopédagogique 
du ‘’08 Mai 1945’’ Annaba 02, le 
centre a organisé, dans la matinée 
avant-hier, un atelier de dessin et 
de coloriage au profit des enfants 
pris en charge par l’établissement. 
Cette activité s’est déroulée 
en présence d’une artiste 
plasticienne issue de l’École des 
Beaux-Arts – annexe d’Annaba, 
qui a accompagné les enfants 
tout au long de l’atelier, en les 
initiant à différentes techniques 

d’expression artistique adaptées 
à leur âge et à leurs capacités. Au 
cours de cet atelier, les enfants 
ont eu l’occasion de s’exprimer 
librement à travers le dessin et 

le coloriage, en utilisant leurs 
mains ainsi que diverses autres 
techniques créatives, favorisant 
ainsi le développement de leur 
imagination, de leur motricité 

et de leur confiance en eux. 
L’ambiance conviviale et 
ludique a permis aux enfants 
de vivre un moment de détente, 
de joie et d’épanouissement. 

Cette initiative s’inscrit 
dans le cadre des actions 
éducatives et thérapeutiques 
menées par le centre, visant à 
renforcer l’accompagnement 
psychopédagogique des enfants, 
à encourager leur créativité 
et à contribuer à leur bien-
être psychologique et social. 
À travers ce type d’activités, 
le centre psychopédagogique 
réaffirme son engagement 
à offrir un encadrement de 
qualité, en collaboration avec les 
différents partenaires du secteur, 
au service de l’épanouissement 
et de l’inclusion des enfants.

La sûreté de wilaya 
d’Annaba a rendu 
un hommage à la 

psychologue Hanane Djemili, en 
reconnaissance de sa contribution 
scientifique à l’enrichissement 
du contenu de la revue de la 
police Algérienne, à travers un 
article consacré à la thématique 
de l’addiction, ses concepts, 
ses modes de traitement et ses 
mécanismes de prévention.
Dans le cadre de la valorisation 
des initiatives scientifiques et 
intellectuelles contribuant à la 
diffusion de la culture préventive 
et à l’enrichissement des supports 
spécialisés, la Sûreté de wilaya 
d’Annaba a rendu hommage à 

la psychologue Hanane Djemili 
pour sa participation distinguée 
à la rédaction du numéro 163 de 
la revue de la police Algérienne.
Cette distinction intervient en 
reconnaissance de son apport 
académique et professionnel à 
travers une étude approfondie 
consacrée à la problématique de 
l’addiction, abordée sous l’angle 
des concepts fondamentaux, des 
approches thérapeutiques et des 
stratégies de prévention. Par 
cette contribution, l’auteure a 
mis en lumière les dimensions 
psychologiques et sociales du 
phénomène, tout en proposant 
des pistes d’intervention visant 
à renforcer les mécanismes 
de sensibilisation et 

d’accompagnement.
Cet hommage traduit l’importance 
accordée par les services de 
sûreté à la coopération avec les 
compétences scientifiques et les 
spécialistes dans les domaines 
liés à la santé mentale et à la 
prévention des comportements 
à risque. Il s’inscrit également 
dans une démarche visant 
à promouvoir la recherche 
académique et à encourager 
la production intellectuelle au 
service de la sécurité sociétale.
À travers cette initiative, la sûreté 
de wilaya d’Annaba réaffirme 
son engagement en faveur du 
développement des actions de 
prévention et de sensibilisation, 
en mettant en avant le rôle 

essentiel des spécialistes dans 
l’accompagnement des politiques 
publiques liées à la lutte contre 

les fléaux sociaux, notamment 
l’addiction sous ses différentes 
formes.

S.F

Imen.B

S.F
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D
ans le cadre de la lutte 

contre la criminalité 

en milieu urbain et 

afin de préserver la sécurité 

des citoyens ainsi que la 

protection de leurs biens, les 

services de la sûreté de wilaya  

ont mené, mardi dernier, une 

vaste opération policière, 

ayant ciblé plusieurs cités 

relevant de leur secteur de 

compétence. Cette opération 

s’inscrit dans la stratégie 

sécuritaire visant à dissuader 

toute forme de criminalité, à 

renforcer la présence policière 

sur le terrain et à lutter contre 

les comportements portant 

atteinte à l’ordre public. Au 

cours de cette intervention, les 

services de police ont procédé 

au contrôle de l’identité de 142 

personnes, à la vérification 

de 19 motocyclettes et de 

06 véhicules, ainsi qu’à 

l’interpellation de 11 

personnes faisant l’objet de 

recherches judiciaires. Par 

ailleurs, 10 individus ont été 

arrêtés pour leur implication 

présumée dans des affaires 

liées aux stupéfiants et aux 

substances psychotropes, 

tandis que 04 autres personnes 

ont été interpellées pour 

port et détention d’armes 

blanches prohibées. De plus, 

03 personnes ont été arrêtées 

pour leur implication présumée 

dans diverses autres affaires. 

L’opération a également donné 

lieu à l’enregistrement de 04 

infractions au code de la route. 

Sur le plan des saisies, les 

services de la sûreté de wilaya 

ont réussi à mettre la main sur 

346 comprimés psychotropes 

de différents types, ainsi qu’une 

quantité de drogues et des 

armes blanches prohibées de 

diverses formes et dimensions. 

À travers cette action, les 

services de la sûreté de la 

wilaya d’Annaba réaffirment 

leur détermination et leur 

engagement à poursuivre, avec 

la même fermeté et conviction, 

les opérations policières de 

terrain, dans le but de garantir 

la sécurité, la tranquillité et 

la sérénité des citoyens, et 

de lutter efficacement contre 

toutes les formes de criminalité.

 ANNABA / SÛRETÉ DE WILAYA :
La police mène une vaste opération pour renforcer la sécurité 

des citoyens
Imen.B

ANNABA / PROTECTION CIVILE :  
Deux membres d’une même famille sauvés in extremis d’une 

asphyxie au gaz à El Bouni

L
es éléments de la 

protection d’Annaba 

sont intervenus, hier, 

à 09 h 37, suite à un incident 

d’asphyxie au gaz survenu 

à la cité ‘’ 112 logements’’, 

localité Bouzaâroura, dans la 

commune et daïra d’El Bouni. 

L’intervention a été déclenchée 

après le signalement d’une 

fuite de gaz provenant de la 

cuisine d’un logement, ayant 

provoqué l’asphyxie de deux 

membres d’une même famille, 

à savoir un père âgé de 43 

ans et son fils de 18 ans. Les 

deux victimes présentaient 

des difficultés respiratoires, 

nécessitant une prise en charge 

médicale immédiate. Sur place, 

les équipes de secours ont 

procédé aux gestes de premiers 

secours, avant d’assurer le 

transfert des deux victimes 

vers l’hôpital local, où elles 

ont été prises en charge pour 

recevoir les soins nécessaires. 

Leur état a nécessité une 

surveillance médicale afin 

d’éviter toute complication liée 

à l’inhalation de gaz. À travers 

cette intervention, la protection 

civile rappelle l’importance du 

respect des règles de sécurité 

liées à l’utilisation des appareils 

à gaz, notamment l’aération 

régulière des habitations, 

l’entretien des installations et la 

vérification de l’étanchéité des 

conduites, afin de prévenir ce 

type d’accidents domestiques 

souvent graves. La protection 

civile d’Annaba réaffirme 

son engagement à intervenir 

rapidement pour la protection 

des personnes et des biens, et 

demeure toujours au service du 

citoyen.

Imen.B

U
n grave incident de 

sécurité s’est produit 

dans la soirée au 

centre-ville d’Annaba. Un jeune 

homme a été victime d’une 

agression violente suivie du 

vol de son téléphone portable, 

selon des informations locales.

Les faits se sont déroulés 

au niveau de la rue ‘’Aslah 

Hocine’’, devant l’ancien siège 

de l’état civil de la commune 

d’Annaba. D’après les premiers 

éléments recueillis, la victime 

aurait été attaquée par quatre 

adolescents qui auraient utilisé 

une branche d’arbre comme 

arme.

Suite à cette agression, le jeune 

homme a subi une fracture 

au niveau du nez ainsi que 

plusieurs blessures de gravité 

variable. Il aurait été pris en 

charge pour recevoir les soins 

nécessaires.

Les agresseurs auraient profité 

de la situation pour dérober le 

téléphone portable de la victime 

avant de prendre la fuite. Une 

enquête devrait être ouverte 

par les services de sécurité afin 

d’identifier les auteurs de cet 

acte et de les traduire devant la 

justice.

ANNABA / CRIMINALITÉ :
Agression violente d’un jeune homme en plein centre-ville

S.F

Atteinte à l’image de l’Algérie : 
Un jeune homme écroué à la prison

L
e juge du tribunal 

correctionnel de Sidi 

M’hamed a ordonné 

le placement en détention 

provisoire d’un jeune homme 

dans la vingtaine à la prison 

d’El-Harrach, suite à la 

diffusion d’une vidéo jugée 

atteinte à l’image de l’Algérie 

et portant atteinte à l’intégrité 

des personnes.

L’accusé a été présenté 

immédiatement à la justice 

selon les procédures de la 

comparution immédiate. Il 

fait l’objet de poursuites pour 

atteinte à l’image nationale et 

atteinte à l’intégrité d’autrui.

Lors de son audition, le jeune 

homme a reconnu les faits qui 

lui sont reprochés, expliquant 

avoir agi sous l’effet de 

difficultés psychologiques 

et sociales. Il a exprimé ses 

regrets pour la réalisation et 

la diffusion de ces vidéos et 

a sollicité l’indulgence de la 

cour.

Après le réquisitoire du 

procureur de la République, 

le juge a fixé la lecture du 

verdict à la semaine prochaine, 

tout en ordonnant le maintien 

en détention provisoire de 

l’accusé jusqu’à la décision 

finale.



L’industrie française s’est enfoncée un peu plus dans 
la crise en 2025

Malgré des 
investissements record, 
les fermetures d’usines 

dépassent les ouvertures de sites. 
Dans de nombreux secteurs 
industriels comme l’automobile, 
les suppressions d’emploi se 
multiplient, selon les données du 
cabinet d’études Trendeo publiées 
jeudi.  
La France serait-elle en train 
de vivre une nouvelle phase de 
désindustrialisation après une 
parenthèse de quelques années de 
relance ? La question se pose à la 
lecture des données, collectées sur 
l’année 2025, du cabinet d’études 
Trendeo, publiées jeudi 5 février.

Cette analyse annuelle, qui 
fait autorité, met en évidence 
des « signaux contradictoires 
». D’un côté, l’année 2025 a 
été marquée par des annonces 
d’investissements record, en 
particulier dans le domaine 
du numérique. De l’autre, le 
tissu industriel traditionnel, 
l’automobile en tête, s’enfonce 
dans le rouge. Au point que le pays 
serait « à la croisée des chemins 
», souligne David Cousquer, le 
fondateur de Trendeo, avec « 
une transformation profonde de 
[son] économie » en cours. Une 
mue provoquée par l’essor des 
filières de la nouvelle révolution 

industrielle (numérique et 
développement durable) 
face au déclin des anciennes 
(industries lourdes), toujours plus 
concurrencées par l’étranger.
Du côté des inquiétudes, la 
dynamique des créations d’usines 
sur le territoire national entamée 
ces dernières années semble bel 
et bien terminée. Après un pic 
historique en 2021 et en 2022, 
le solde net (la différence entre 
le nombre de créations et de 
fermetures de sites) avait déjà 
replongé dans le négatif, fin 2024, 
à − 15, et il s’enfonce, en 2025, à 
− 63. « Un niveau qui n’avait plus 
été atteint depuis 2013 », précise 

Le président de la République 
n’a pas exclu de prôner des 
interdictions si nécessaire, à 

l’issue de cette mission qui va durer « 
deux mois », selon le monde fr. 
Emmanuel Macron a annoncé, jeudi 
5 février, qu’il avait demandé à des 
experts d’étudier les dangers des jeux 
vidéo et des « agents d’intelligence 
artificielle » pour la santé mentale 
des plus jeunes, et n’a pas exclu de 
prôner des interdictions si nécessaire.
« On va confier à des experts, et au 
Conseil national du numérique et de 
l’IA aussi, un travail » pour « essayer 

de mesurer scientifiquement l’effet 
» des jeux vidéo « sur les enfants et 
les ados », a dit le chef de l’Etat dans 
un long entretien diffusé par le média 
Brut.
Cette mission va durer « deux mois 
», et on pourra donc savoir « en 
mai-juin » s’il y a un « consensus 
scientifique » pour dire que l’effet 
sur les jeunes de certains jeux vidéo 
« est très mauvais ». Et si c’est le cas, 
« peut-être qu’il faudra interdire, il 
ne faut rien exclure » pour « protéger 
nos enfants et nos ados », a prévenu 
le président de la République, qui 

répondait notamment à des questions 
d’internautes.
« Ce n’est pas du tout régulé »
Selon lui, « quand vous passez cinq 
ou six heures par jour à tuer des 
gens » dans des jeux, « à être dans 
cette logique-là de prédation, c’est 
clair qu’à un moment donné, ça 
conditionne des jeunes » et ça peut 
« les désinhiber complètement et 
parfois leur faire commettre le pire ».
Parallèlement, il a dit avoir confié aux 
professeurs en psychiatrie Raphaël 
Gaillard et Amine Benyamina – 
ce dernier étant spécialiste des 

addictions – une autre mission pour 
« regarder exactement comment 
fonctionnent » les « agents IA » ou 
« chat box », et s’ils « font naître 
des troubles, des dépendances, de la 
souffrance en termes de santé mentale 
chez les jeunes et les adolescents ». 
Là aussi, en vue d’éventuellement 
proposer des « règles » pouvant aller 
jusqu’à des interdictions.
Emmanuel Macron a souligné que 
ces agents IA sur les tchats « miment 
» le « comportement humain » et « 
l’empathie », « vous parlent comme à 
un ami », ce qui « peut conduire à des 

dérives » et renforcer « l’isolement 
» de certains jeunes. « On [l’]a 
déjà vu dans des cas particuliers 
extrêmement graves », a-t-il affirmé, 
soulignant qu’« aujourd’hui, ce n’est 
pas du tout régulé ».
Le chef de l’Etat a aussi dit vouloir « 
imposer le marquage IA » : quand un 
contenu est réalisé avec l’intelligence 
artificielle, « il faut qu’il y ait écrit 
en bas “fait avec l’IA” ». « On a des 
textes européens qui nous permettent 
de le faire. C’est une demande forte 
que j’ai à l’égard de la Commission. 
Je ne vais pas la lâcher », a-t-il insisté.
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Jeux vidéo et IA : Emmanuel Macron lance une mission 
d’experts sur les risques pour la santé mentale des jeunes

Sanary-sur-Mer :

l’élève de 14 ans mis en examen pour tentative d’assassinat 
après avoir poignardé son enseignante dans un collège

Au cours de sa garde à 
vue, l’élève du collège 
La Guicharde a reconnu 

avoir prémédité son agression 
contre sa professeure d’arts 
plastiques, qu’il a poignardée à 
quatre reprises, selon le monde 
fr.  
L’élève de 3e, âgé de 14 ans, 
qui a poignardé sa professeure 
en classe mardi dans un collège 
de Sanary-sur-Mer (Var), a été 
mis en examen pour tentative 
d’assassinat et écroué jeudi 
5 février, a annoncé en fin 
d’après-midi le procureur de la 
République de Toulon, Raphaël 
Balland.
Au cours de sa garde à vue, 
l’élève a reconnu avoir 
prémédité son agression. « Il 
explique avoir commis ces 
faits dans la salle de classe, en 
présence de ses camarades, au 
moment de la pause de 14 h 25 
après s’être emparé du couteau 
dissimulé dans son sac. (…) Il 
affirme avoir pris cette arme 

le matin même dans la cuisine 
familiale avec l’intention de 
“planter” sa professeure d’arts 
plastiques ayant développé à 
son encontre “trop de haine” », 
a expliqué M. Balland au cours 
d’une conférence de presse, en 
citant les propos de l’adolescent.
Ce dernier reprochait à sa 
professeure d’avoir « inscrit 
plusieurs incidents le concernant 
sur l’application Pronote », 
le logiciel de la vie scolaire. 
Le procureur a précisé que les 
enquêteurs ont relevé sur cette 
application « dix incidents 
depuis le début de l’année 
scolaire, allant du simple oubli 
de son matériel en passant par le 
fait de jouer avec de la nourriture 
à la cantine, des bavardages, 
des retards et des propos 
irrespectueux à l’encontre 
de plusieurs professeurs, en 
particulier à l’égard de la victime 
qui elle-même avait relevé 
cinq des dix incidents ». M. 
Balland a également révélé que 

l’élève de 14 ans avait effectué 
des recherches sur Internet « 
quelques jours avant les faits sur 
les risques judiciaires encourus 
par un mineur qui tuerait sa 
professeure ».
A l’issue de sa première audition, 
l’adolescent a aussi affirmé qu’il 
« regrett[ait] beaucoup son geste 
» et qu’il avait ressenti « une 
grosse haine envers lui » après 
avoir poignardé son enseignante. 
Au cours de sa seconde audition, 
il a affirmé, selon le procureur 
de la République, qu’il « n’avait 
pas eu l’intention de tuer sa 
professeure mais uniquement de 
la “planter pour qu’elle ait mal” 
», rapportant ses propos.
L’état de santé de la professeure 
d’arts plastiques, âgée de 60 
ans, « reste préoccupant », 
les médecins demeurant « 
réservés sur son pronostic vital 
», a ajouté Raphaël Balland 
jeudi soir. Mercredi en fin de 
journée, sa famille, « plongée 
dans l’angoisse et dans l’attente 

», avait fait savoir que son « 
pronostic vital était toujours 
engagé pour cinq jours ».
A Sanary-sur-Mer, les élèves du 
collège ont retrouvé leur classe 
selon une modalité adaptée avec 
un emploi du temps aménagé, a 
précisé jeudi l’académie de Nice 
à l’AFP. L’accueil s’est fait de 
manière échelonnée, par niveau. 
La matinée a débuté par « un 
temps d’échange avec les élèves 
en classe avec un binôme ou 
trinôme d’enseignants », ajoute 
le rectorat, qui précise que « cela 
ne sera pas des cours normaux ».

« Signal d’alerte »
Cette nouvelle agression au 
couteau dans un établissement 
scolaire a choqué la communauté 
éducative, suscitant une cascade 
de réactions.
« Ce nouveau drame doit être 
un signal d’alerte », a par 
exemple estimé mercredi soir 
Sud-Education, qui « refuse 
les réponses sécuritaires » et 
interpelle sur « l’augmentation 
croissante des problèmes de 
santé mentale chez les enfants 
depuis l’épidémie de Covid-19 
».



Le pétrolier « Mersin », parti de mer Noire, a bien été victime 
d’un sabotage au large du Sénégal

Selon l’autorité de 
sécurité maritime 
sénégalaise, le navire 

a été victime d’une attaque 
ciblée, le 27 novembre 2025 
au large de Dakar, a appris « 
Le Monde ». Dans le même 
temps, une source informée 
confirme l’implication du 
renseignement militaire 
ukrainien,selon le monde 
fr.  
Les enquêteurs sénégalais 
en sont désormais certains 
: le navire pétrolier Mersin, 
parti le 21 août 2025 du 
port russe de Taman, en 
mer Noire, et victime d’une 
grave avarie au large de 
Dakar, dans la nuit du 27 
au 28 novembre 2025, 

a bien été la cible d’une 
action criminelle. Les 
voies d’eau apparues à 
l’arrière du navire de 183 
mètres battant pavillon 
panaméen et armé par la 
société turque Besiktas 

Shipping « correspondent 
à quatre explosions 
distinctes provoquées 
par des engins explosifs 
sous-marins », assure au 
Monde une source proche 
de l’enquête, confirmant 

une information de Radio 
France internationale.
Cette confirmation pose à 
nouveau la question d’une 
responsabilité ukrainienne 
dans cette action, évoquée 
immédiatement après 
les faits. Jeudi 5 février, 
une source proche du 
renseignement militaire 
ukrainien a reconnu pour 
la première fois, auprès 
du Monde, l’implication 
de Kiev, affirmant que 
l’opération avait été 
conduite par le même 
service de renseignement.
D’après les premières 
expertises menées par la 
Haute Autorité chargée de la 
coordination de la sécurité 

maritime sénégalaise, les 
engins utilisés étaient munis 
de temporisateurs pour 
permettre des déflagrations 
successives. L’opération 
aurait été menée par une « 
équipe d’au moins quatre 
plongeurs professionnels 
» ayant utilisé des 
mines ventouses munies 
d’aimants de fabrication 
russe, comme des BPM-
2, dites « tortues », en 
raison de leur forme semi-
sphérique, ou des SPM, 
de type perforant, dont les 
versions initiales ont été 
développées à l’époque 
soviétique, affirme la 
source sénégalaise cité plus 
haut.

Tempête Leonardo : 

alerte rouge au Portugal face au risque d’inondations ; 
le second tour de la présidentielle maintenu

La péninsule Ibérique 
affronte les conséquences 
de la dépression et de ses 
pluies exceptionnelles. 
Les autorités municipales 
de la commune de 
Santarém ont ordonné l’« 
évacuation obligatoire 
» des zones riveraines 
en l’espace de sept 
heures,selon le monde fr. 
Les autorités portugaises 
ont émis, jeudi 5 février, 
une alerte rouge face 
au risque de crue du 
Tage dans la région de 
Santarém, en raison 
des pluies persistantes 
provoquées par la tempête 
Leonardo sur une partie de 
la péninsule Ibérique.
Le risque de crue « est 
passé au niveau rouge 
» pour le district de 
Santarém, a fait savoir à 
l’Agence France-Presse 
(AFP) une porte-parole 
de l’Autorité nationale 
d’urgence et de protection 
civile, tandis que les 
autorités municipales de 
la commune de Santarém 
ont ordonné l’« évacuation 
obligatoire » des zones 
riveraines en l’espace de 
sept heures.
« Nous n’avions pas 
connu une telle situation 
dans le bassin du Tage 
depuis 1997 », a souligné, 

lors d’une conférence de 
presse, le commandant 
national de la protection 
civile, Mario Silvestre.
Malgré ces conditions 
particulièrement difficiles, 
l’autorité électorale 
portugaise a confirmé jeudi 
soir que le second tour de 
l’élection présidentielle se 
tiendrait bien dimanche, 
comme prévu. « Il s’agit 
d’une crise dévastatrice », 
a reconnu dans la soirée le 
premier ministre portugais, 
Luis Montenegro, tout 
en estimant que les 
perturbations étaient « 
surmontables » et en 
appelant à « l’esprit de 
sacrifice » des électeurs 
pour les encourager à aller 
voter dimanche en dépit 
des circonstances.
La loi « ne permet pas 
le report général des 
élections, au niveau 
national », a rappelé la 
Commission nationale 
des élections (CNE) dans 
un communiqué, après 
la demande du candidat 
d’extrême droite, André 
Ventura, de reporter le 
scrutin qui l’opposera 
au candidat socialiste 
modéré, Antonio José 
Seguro.
Lors d’un déplacement 
sur place jeudi matin, le 

président sortant, Marcelo 
Rebelo de Sousa, avait 
évoqué la possibilité 
pour les autorités 
municipales frappées 
par les intempéries des 
derniers jours de reporter 
le vote, en précisant 
que cette décision 
revient à elles et non au 
gouvernement ou à une 
autre autorité nationale. 
Clarisse Campos, la 
maire d’Alcacer do Sal, 
commune située à une 
centaine de kilomètres au 
sud de Lisbonne et parmi 
les plus touchées dans le 
pays, a ainsi annoncé son 
intention de reporter d’une 
semaine le scrutin.
Sixième tempête depuis 
début 2026
A Alcacer do Sal, le fleuve 
Sado est sorti de son lit, 
inondant les rues du centre-
ville et contraignant près 
d’une centaine d’habitants 
à être évacués. « C’est 
impressionnant ! », a 
réagi sur place dans la 
matinée Marcelo Rebelo 
de Sousa. La maire de la 
ville, Clarisse Campos, a 
déclaré « ne pas avoir le 
souvenir » d’avoir déjà 
vu une telle tempête dans 
sa commune de 11 000 
habitants.
La péninsule Ibérique 

affronte toujours jeudi 
les conséquences de la 
dépression Leonardo et de 
ses pluies exceptionnelles, 
entre importantes 
inondations et milliers 
d’évacuations dans le sud 
de l’Espagne, et alerte 
rouge au risque de crue 
du Tage dans le centre du 
Portugal. Une personne 
est morte au Portugal et 
une personne est portée 
disparue – une femme 
tombée dans un cours 
d’eau – en Andalousie, 
selon des bilans officiels.
Une semaine après le 
passage dévastateur de la 
tempête Kristin, qui a fait 
cinq morts, 76 000 clients 
restent toujours privés 
d’électricité au Portugal. 

Le pays a vécu son 
deuxième mois de janvier 
le plus pluvieux depuis 
2000, d’après l’agence 
météorologique nationale, 
l’IPMA.
La péninsule Ibérique 
est en première ligne du 
dérèglement climatique 
en Europe et subit, depuis 
plusieurs années, des 
vagues de chaleur de plus 
en plus longues et des 
épisodes de fortes pluies 
de plus en plus fréquents 
et intenses. La tempête 
Leonardo est la sixième du 
genre depuis le début de 
l’année 2026, en à peine 
plus d’un mois, selon 
l’agence météorologique 
espagnole, Aemet.
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Quotidien indépendant d’informations générales times

CAN 2025:
des supporters sénégalais détenus au Maroc entament

 une grève de la faim

MAROC:
Walid Regragui a posé sa démission

TRANSFERTS:
Abada s’engage officiellement avec l’USMA

ABDERRAHMAN REBBACH:
un Algérien en Liga loin des radars des Verts

L’USM Alger a officialisé 
l’arrivée du joueur international 
Achraf Abada, qui s’est engagé 

pour une durée de trois saisons et 
demie en provenance de l’ASO Chlef.
 Par cette signature, la formation 
algéroise renforce ses rangs avec un 
élément défensif prometteur, âgé de 26 
ans, qui s’est particulièrement illustré 
lors de la dernière Coupe arabe de la 
FIFA 2025 disputée au Qatar.
Dans un communiqué publié ce jeudi 
soir sur ses réseaux sociaux, le club 
de Soustara également annoncé que 
le joueur a été officiellement qualifié 
auprès de la FIFA, après examen du 
dossier déposé par l’USMA.
Le club rouge et noir confirme 
l’enregistrement du joueur sur 
la plateforme électronique le 31 
janvier 2026 à 00h05, garantissant 
ainsi la conformité des procédures 
administratives et juridiques liées à 
l’opération.
L’USM Alger a par ailleurs salué 
l’esprit de « coopération et de 
coordination » de la direction de 
l’ASO Chlef, remerciée pour « son 
professionnalisme » ayant facilité la 
finalisation du transfert.
M.M

Après la défaite en 
finale de CAN face au 
Sénégal, Walid Regragui 

a décidé de poser sa démission 
avec le Maroc. Aucune décision 
n’a encore été actée du côté 
de la Fédération marocaine de 
football. Le football va très vite 
et Walid Regragui était à un 
petit penalty de rentrer encore 
plus dans la légende du Maroc. 
Le sélectionneur des Lions de 
l’Atlas avait réussi à ramener son 
équipe jusqu’en finale de CAN, 
une première depuis 2004. Et 
après la demi-finale de Coupe 
du monde, le technicien de 50 
ans n’était donc pas passé loin 
d’apporter un trophée historique 
au pays qui l’attend depuis 1976. 
Mais c’était sans compter sur 
la panenka ratée par Brahim 
Diaz au bout du bout du temps 
additionnel face au Sénégal.
Qu’importe, quelques semaines 
après la compétition, il est l’heure 
du bilan pour Walid Regragui. 
Très décrié depuis l’échec à la 
CAN 2023 en Côte d’Ivoire, 
l’ancien coach du Wydad 
Casablanca a réussi à faire taire 
les critiques dans cette Coupe 
d’Afrique. Alors qu’il martelait 
avant la compétition qu’il pensait 
toujours être l’homme capable 
de remporter une CAN avec le 
Maroc, Regragui a eu le mérite 
de croire en lui jusqu’au bout et 
il n’est pas passé loin de la vérité. 
Et il se retrouve avec le meilleur 

bilan en tant qu’entraîneur 
de l’histoire de la sélection 
marocaine, forcément. Mais une 
aventure sur le banc du Maroc est 
épuisante, et alors que la Coupe 
du monde qui aura lieu cet été de 
l’autre côté de l’Atlantique arrive 
à grands pas, la question de son 
avenir se posait forcément.
Walid Regragui a posé sa 
démission
Car Walid Regragui savait lui-
même que son avenir sur le 
banc dépendait de son parcours 
à la CAN. A posteriori, difficile 

de dire que Walid Regragui est 
le grand fautif de cette défaite 
en finale. Pourtant, le coach 
de 50 ans a tranché. Selon nos 
informations, Walid Regragui 
a posé sa démission à la 
Fédération marocaine. Lassé de 
cette compétition éprouvante, 
Regragui ne souhaite pas 
continuer l’aventure avec les 
Lions de l’Atlas, et ce, malgré 
une Coupe du monde dans moins 
de six mois.
Mais pour acter son départ, il 
reste à savoir quelle décision 

va prendre la FRMF après 
cette décision qui a de quoi 
surprendre. En cas de refus, 
Walid Regragui devra donc 
continuer l’aventure à la tête du 
Maroc et donc préparer au mieux 
le Mondial 2026. Il n’aura pas 
trop de mal à repartir de l’avant 
et pourra encore se reposer sur 
un groupe toujours derrière lui, 
une force dont est consciente la 
Fédération marocaine. Mais si la 
FRMF décide de confirmer son 
départ, il faudra donc retrouver 
un sélectionneur dans l’urgence. 

Réponse prochainement.
Depuis notre information, la 
FRMF a publié un communiqué 
pour démentir la démission de 
son sélectionneur. «La Fédération 
Royale Marocaine de Football 
dément catégoriquement les 
informations qui circulent dans 
certains médias concernant la 
démission du sélectionneur de 
l’équipe nationale, M. Walid 
Regragui.»*

La finale de la CAN au 
Maroc aura laissé un 
bon nombre de traces et 

celles-ci ne sont pas forcément 
encourageantes. En effet, 18 
supporters sénégalais sont 
détenus au Maroc après les 
incidents survenus lors de la 
finale de la compétition mi-
janvier. Par ailleurs, ses fans 
se sont déclarés en grève de 
la faim ce vendredi, selon un 
message transmis à l’AFP par 
leur avocat, Patrick Kabou. La 
source affirme qu’ils attendent 
«depuis le 18 janvier de savoir 
ce qui leur est reproché» et 
dénoncent des interrogatoires 
menés «en français et en arabe», 
alors qu’ils ne comprennent 
«que le wolof», leur langue 
natale. Les Sénégalais réclament 
également qu’«au moins», on 
«écoute (leur) version des faits». 
Ceux-là accusent donc le coup 
brutalement.
« Étant donné qu’ils nous refusent 
notre droit à la justice, nous avons 
décidé à partir d’aujourd’hui 

(vendredi) de commencer un 

jeûne continu dans la prière et 

le recueillement, jusqu’au jour 

où la justice marocaine nous 

donnera la chance de nous 

exprimer », ont-ils signifié 

devant la justice. Pour rappel, 

ces supporters sont poursuivis 

pour « hooliganisme », incluant 

des violences, des dégradations 

et des jets de projectiles. Hier, 

ils ont même vu leurs demandes 

de liberté conditionnelle rejetées. 

Déjà reporté une première fois 

fin janvier à la demande de la 

défense et de la partie civile 

afin d’avoir plus de temps pour 

préparer les dossiers, le procès 

ne reprendra que le 12 février en 

raison d’une grève des avocats 

au Maroc. Affaire à suivre…

Buteur récent en Coupe 
du Roi sous les couleurs 
du Deportivo Alavés, 

Abderrahman Rebbach 
continue son bonhomme de 
chemin dans l’élite espagnole. 
Pourtant, malgré une présence 
régulière dans l’un des meilleurs 
championnats au monde, l’ailier 
originaire de Blida semble 
toujours invisible aux yeux 
du staff technique de l’équipe 
nationale algérienne.
Le réveil en Coupe du Roi
Abderrahman Rebbach a refait 
surface de manière éclatante cette 
semaine. Face à la prestigieuse 
formation de la Real Sociedad, 
l’attaquant algérien a trouvé 
le chemin des filets en Coupe 
du Roi. Si cette réalisation n’a 
malheureusement pas suffi à 
propulser Alavés vers le dernier 
carré de la compétition, elle a 
le mérite de rappeler l’existence 
de ce joueur de 27 ans aux 
observateurs du football algérien.
Ce but est le premier de sa 
saison, venant compléter un 
bilan statistique qui comptait 
jusqu’ici deux passes décisives 
dans cette même compétition. En 
championnat, toutefois, le natif 
de Blida peine encore à afficher 
la même efficacité, restant en 
quête d’un déclic statistique 
majeur.
Un parcours de persévérance 

en Espagne
Émigré très jeune au pays 
Basque avec sa famille, Rebbach 
est le pur produit d’un parcours 
méritant. Après avoir fait ses 
armes dans des clubs régionaux 
modestes, il a gravi les échelons 

jusqu’à devenir un acteur de 
la remontée d’Alavés en Liga 
il y a trois saisons. Ses chiffres 
en Liga : 49 matchs disputés au 
total dans l’élite espagnole, 21 
apparitions cette saison, dont des 
piges face aux géants comme le 

FC Barcelone et le Real Madrid.
Un passage éclair en prêt à 
Grenade avant de revenir 
s’imposer dans l’effectif basque. 
Malgré ses qualités techniques 
évidentes, Rebbach fait face à 
un défi de taille : la régularité. 

C’est ce manque de constance 
qui lui vaut parfois les critiques 
des supporters d’Alavés et qui 
explique son statut de «joker 
de luxe» plutôt que de titulaire 
indiscutable.
Pourquoi Petković hésite 
encore ?
Évoluer en Liga espagnole est 
une rareté pour un joueur algérien 
actuel, mais cela ne constitue pas 
un passe-droit pour la sélection. 
Le nom de Rebbach a bel et 
bien circulé dans les bureaux de 
Sidi Moussa et a été proposé à 
Vladimir Petković. Cependant, 
le technicien bosniaque n’a pas 
encore sauté le pas.
La concurrence à son poste est, il 
est vrai, féroce. En tant qu’ailier 
gauche offensif, Rebbach se 
heurte à une hiérarchie déjà bien 
établie : Adil Boulbina, Farès 
Chaïbi ou encore Saïd Benrahma.
L’objectif 2026 en ligne de mire
Pour celui qui rêve de porter le 
maillot frappé du croissant et de 
l’étoile depuis son enfance, le 
temps presse. À 27 ans, Rebbach 
arrive à maturité. S’il veut 
convaincre Petković de l’intégrer 
au groupe pour les qualifications 
de la Coupe du Monde 2026, il 
devra transformer ses éclairs 
de génie en performances 
hebdomadaires.
Ouenzar Riad.
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En Bref...Future Alpine A390B
entre innovation et sportivité

Des problèmes d’écrans noirs sur RTX 
5080/5090 ? NVIDIA mène l’enquête

Une vaste campagne de 
cyberattaques menace 
actuellement les équipements 
de sécurité réseau à travers le 
monde. Mobilisant près de 2,8 
millions d’adresses IP, cette 
offensive d’envergure cible 
notamment les pare-feu et VPN 
de grandes marques comme 
Palo Alto Networks, Ivanti et 
SonicWall.

L’activité malveillante a été 
repérée par la Shadowserver 
Foundation, organisation à but 
non lucratif qui se spécialise 
dans la cybersécurité. En cours 
depuis le mois dernier, elle 
s’est récemment intensifiée en 
exploitant la méthode dite de 
force brute.

Celle-ci repose sur une approche 
systématique et répétitive pour 
percer les défenses des appareils 
ciblés : les pirates tentent 
inlassablement différentes 
combinaisons d’identifiants et 
de mots de passe jusqu’à obtenir 
gain de cause. Lorsque c’est 
le cas, ils jouissent des mêmes 
droits que les administrateurs 
légitimes de l’appareil, leur 
permettant ainsi d’en prendre 
le contrôle total et de l’utiliser 
comme point d’entrée vers le 
reste du réseau.

Des routeurs et objets 
connectés compromis

La majorité des attaques 
provient du Brésil (1,1 million 
d’IP), suivi par la Turquie, la 
Russie, l’Argentine, le Maroc et 
le Mexique. Et bien que l’accent 
soit mis sur les dispositifs de 
sécurité périphériques des 
entreprises tels que les VPN, 
les pare-feu et les passerelles, 
les particuliers qui utilisent 
des dispositifs similaires sont 
également exposés.

C›est un très vaste réseau 
d›appareils préalablement 
compromis qui est pris pour 
cible, principalement des 
routeurs et objets connectés 
des constructeurs MikroTik, 
Huawei, Cisco, Boa et ZTE. Ils 
servent de force de frappe aux 
hackers pour tenter de percer les 
défenses d›autres organisations.

Alpine, la marque française 
emblématique de voitures de 
sport, s’apprête à franchir 
une nouvelle étape avec la 

présentation du showcar du 
futur A390_β, son premier 

SUV fastback sportif 
entièrement électrique. Ce 
modèle incarne la nouvelle 

vision d’Alpine : allier 
performance, design innovant 
et respect de l’environnement.

S’inscrivant dans la 
lignée du Dream 
Garage d’Alpine, la 

future A390 viendra compléter 
la gamme du constructeur 
dieppois aux côtés de l’A110 et 
de la nouvelle A290, récemment 
élue voiture de l’année. Les 
passionnés de technologie et de 
mobilité durable trouveront dans 
cette nouveauté une réponse à 
leurs aspirations.

Un design audacieux au 
service de l’efficacité

L›A390_β arbore une silhouette 
fastback élégante, combinant 
aérodynamisme et esthétique. 
Les lignes fluides et dynamiques 
du véhicule sont non seulement 
un hommage à l›héritage 
sportif d›Alpine, mais aussi une 
démarche visant à optimiser 
l›efficacité énergétique.
Si Peugeot a devancé Alpine 
avec sa e-408 à la ligne fastback, 

le style est radicalement différent 
chez Alpine, plus proche d›une 
A110 des années 1950. Chaque 
courbe est pensée pour réduire 
la traînée aérodynamique, 
contribuant ainsi à une meilleure 
autonomie.
Les matériaux utilisés dans 
la conception de l›A390_β 
reflètent un engagement envers 
la durabilité. Alpine a privilégié 
des matériaux légers et recyclés, 
réduisant ainsi l›empreinte 
carbone du véhicule. Cette 
approche permet d›améliorer 
les performances en vitesse et 
accélération, et de minimiser 
l’impact environnemental.

Technologies de pointe pour 
une conduite responsable

Sous le capot, l’A390_β est 
équipée d’une motorisation 

électrique de dernière 
génération, offrant une puissance 
impressionnante et sans 
émission. Cette motorisation est 
le fruit des recherches menées par 
le centre d’excellence Hypertech 
Alpine dédié aux technologies de 
pointe et à la haute performance 
automobile.
Des capteurs sophistiqués et 
des algorithmes d’intelligence 
artificielle permettent d’anticiper 
les conditions de la route, 
offrant ainsi une assistance 
proactive au conducteur. De 
plus, une interface utilisateur 
intuitive permet de personnaliser 
les paramètres du véhicule, 
garantissant une expérience sur 
mesure à chaque conducteur.
La connectivité est également 
au cœur de l’A390_β. Le 
véhicule est doté d’un système 

d’infodivertissement avancé 
permettant aux occupants 
de rester connectés en toute 
circonstance. Cette connectivité 
facilite également les mises à 
jour logicielles à distance.

Un engagement fort envers 
l’environnement

Alpine démontre avec l’A390_β 
que performance et respect 
de l’environnement peuvent 
coexister harmonieusement. 
En adoptant une propulsion 
entièrement électrique, la 
marque réduit significativement 
les émissions de CO2, contribuant 
ainsi à la lutte contre le 
changement climatique. La firme 
automobile s’est également 
associée à des spécialistes des 
matériaux composites éco-
sourcés.
La production de l›A390_β, 
prévue pour débuter en 2025 à 
l›usine historique de Dieppe, sera 
réalisée selon des normes strictes 
de durabilité. Alpine s›engage 
à utiliser des sources d›énergie 
renouvelable pour alimenter ses 
installations de production et à 
mettre en œuvre des pratiques 
de fabrication écoresponsables. 
De plus, la marque prévoit des 
programmes de recyclage pour 
les composants en fin de vie, 
assurant une approche circulaire 
de la production automobile.

Des usagers rencontrent de 
sérieux problèmes avec leur RTX 
5080/5090. Des problèmes de 
ne nient pas NVIDIA indiquant 
creuser la question.
Si la question de la fonte 
des connecteurs de GeForce 
RTX 5090 aurait pu inquiéter 
NVIDIA, les usagers concernés 
ont expliqué que la marque n’est 
pas le moins du monde en cause.
En revanche, il en va peut-être 
autrement des cas d’écrans noirs 
remontés par d’autres utilisateurs 
qui eux pointent clairement du 
doigt leurs cartes graphiques, 
le PCIe Gen 5 ou les pilotes 
graphiques.

Des problèmes aux 
conséquences variées

Pour l’heure, « l’affaire » n’en 
est peut-être pas encore une, 
mais les témoignages se font 
plus nombreux chaque jour et 
touchent aussi bien la GeForce 

RTX 5090 que la petite sœur 
RTX 5080.
Plusieurs usagers se sont 
plaints ces derniers jours « 
d›écrans noirs », lesquels 
semblent intervenir de manières 
sensiblement différentes. 
Certains évoquent des soucis au 
moment de changer de définition 
d›image ou de fréquence de 
rafraîchissement. Dans d›autres 
cas, cela semble être lié à une 
question de charge. Enfin, sont 
aussi rapportés des problèmes 
liés à des configurations multi-
moniteurs. Mais le résultat reste 

globalement le même.
Plus troublant encore, certains 
de ces problèmes d›écrans noirs 
se corrigent d›eux-mêmes après 
un simple redémarrage. Pour 
d›autres usagers en revanche, le 
souci persiste et la carte n›est 
même plus détectée dans le 
BIOS.
NVIDIA ne fait pas la sourde 

oreille
Certaines pistes évoquent un 
problème qui pourrait être lié 
aux pilotes 572.16, mais rien 
de tangible pour le moment. 

Notons, chez Clubic, que nous 
n’avons pas rencontré pareils 
soucis lors de nos différents 
tests, sur différentes cartes.
Cela ne veut cependant pas dire 
que ces problèmes n’existent 
pas et NVIDIA, qui n’a pas 
pour habitude de faire de 
commentaires, a répondu à nos 
confrères de PC Gamer : « We 
are investigating the reported 
issues with the RTX 50 series 
» soit, en bon français, « Nous 
menons l’enquête à propos des 
problèmes signalés avec la série 
RTX 50 ».
Une réponse qui ne va pas 
bien loin, mais notons déjà 
que NVIDIA ne se contente 
pas de réfuter unilatéralement 
les problèmes rencontrés par 
certains usagers. Il ne nous reste 
plus qu’à attendre les conclusions 
de la firme américaine.



Le tout premier parc à thème 
de la célèbre franchise 
Pokémon a ouvert ses 

portes jeudi à Tokyo, avec des 
attractions dédiées à Pikachu et 
ses compères, dans un espace 
boisé où les visiteurs peuvent 
tenter de «tous les attraper».

Baptisé PokePark Kanto, ce 
nouveau parc de 2,6 hectares 
est situé dans l’enceinte de 
Yomiuri Land, le plus grand 
parc d’attractions de la capitale 
japonaise. C’est le dernier site en 
date à capitaliser sur l’affluence 
record de voyageurs étrangers 
au Japon, tout en séduisant les 
fans locaux : les billets sont déjà 
épuisés pour les deux premiers 
mois. Les visiteurs de PokePark 

Kanto sont accueillis par des 
statues de l’emblématique 
créature jaune Pikachu et d’autres 
personnages de la franchise.

L’univers Pokémon est né en 
1996 sous la forme d’un jeu sur 
la console portable Game Boy 
de Nintendo, avant de devenir 
un phénomène mondial. Inspiré 
de la tradition estivale japonaise 
de la chasse aux insectes, le jeu 
consiste à capturer et à entraîner 
des «monstres de poche» aux 
grands yeux, inspirés aussi bien 
des souris que des dragons, pour 
les faire combattre. La franchise 
s’est depuis étendue à des films, 
une série animée, et au célèbre 
jeu mobile en réalité augmentée 
Pokémon Go.

Le PokePark Kanto compte 
deux zones: un espace extérieur 
vallonné de près d’un demi-
kilomètre rempli de figurines 
Pokémon, et une «ville» inspirée 
de l’univers des jeux, dédiée 
au shopping et aux attractions. 
Un nombre record de visiteurs 
sont entrés au Japon en 2025, 
dépassant pour la première fois 
les 40 millions, malgré une forte 
baisse des touristes chinois en 
fin d’année due à une dispute 
diplomatique entre les deux 
pays. Un autre grand parc à 
thème, Universal Studios Japan à 
Osaka, a indiqué le mois dernier 
qu’il prévoyait également des 
attractions sur le thème de 
Pokémon, sans donner de détails.

Le joyau, qui avait subi 
un choc violent lors du 
spectaculaire casse du 

musée au mois d’octobre, «a 
conservé sa quasi-intégrité» 
et pourra être restauré, «sans 
recours à la reconstitution ou la 
restitution», assure le Louvre 
dans un communiqué.

Récupérée au pied de la galerie 
Apollon après le spectaculaire 
vol de bijoux au Louvre, survenu 
le 19 octobre, la couronne 
de l’impératrice Eugénie, 
abandonnée par les malfaiteurs 
dans leur fuite, va pouvoir 
bénéficier d’une «restauration 
complète», a annoncé le musée, 

mercredi 4 février. Le joyau 
«a conservé sa quasi-intégrité» 
et pourra être restauré, «sans 
recours à la reconstitution ou 
la restitution», assure encore le 
Louvre dans un communiqué.

Cette couronne haut de tête, 
commandée par Napoléon III 
pour son épouse Eugénie en 
1855, a subi lors du vol «un 
écrasement et s’en est trouvée 
très sensiblement déformée». 
D’abord endommagée lors de 
son extraction de la vitre où 
elle était exposée par une «fente 
relativement étroite ménagée par 
la disqueuse» des malfaiteurs, elle 
a ensuite subi «un choc violent», 

qui a provoqué son écrasement, a 
détaillé l’institution.

Un restaurateur agréé va être 
désigné «à la suite d’une mise en 
concurrence»

Sur des photos transmises 
mercredi par le Louvre, on peut 
voir la couronne écrasée et quatre 
branches initialement fixées à la 
couronne désolidarisées de celle-
ci. Pour autant, les 56 émeraudes 
sont restées en place et seuls une 
dizaine de diamants de petite 
taille sur les 1.354 qui ornent 
la couronne ont disparu. «Le 
globe de diamants et émeraudes 
est intact» et seul un des huit 

aigles d’or de la couronne a 
définitivement disparu, précise le 
Louvre, qui a acquis le joyau en 
1988.

Pour assurer la restauration 
de cette rare couronne de 
souveraine conservée en France, 
un restaurateur agréé va être 
désigné «à la suite d’une mise 
en concurrence». Un comité 
d’experts a été désigné pour 
conseiller et superviser les 
travaux de restauration. Il sera 
présidé par Laurence des Cars, la 
présidente-directrice du Louvre.

Huit joyaux du XIXe siècle 
ont été dérobés lors de ce 

spectaculaire cambriolage au 
retentissement mondial et sont 
toujours dans la nature. Le butin, 
dont le diadème serti de quelque 
2 000 diamants de l’impératrice 
Eugénie, est estimé à 88 millions 
d’euros. Les quatre membres 
présumés du commando ont tous 
été arrêtés et placés en détention 
provisoire. L’une des hypothèses 
des enquêteurs est que ces joyaux 
puissent «être une marchandise 
de blanchiment, voire de 
négociation dans le milieu», avait 
avancé la procureure de Paris, 
Laure Beccuau en novembre.

L’album « Dans ma bulle » de 
Diam’s a conquis le public en 
février 2006, il y a tout juste 
vingt ans. Un raz-de-marée 
qui continue à déferler sur 

les jeunes générations et à les 
influencer

De petite banlieusarde à 
patronne du rap français. 
Avec Dans ma bulle, son 

troisième album après Premier 
mandat et Brut de femmes, 
Diam’s se hisse officiellement sur 
le toit d’un genre musical codifié 
et dominé par les hommes. Un « 
album parfait », comme le confie 
à 20 Minutes l’animateur radio 
Fred Musa. Cet opus fête déjà 
son vingtième anniversaire, mais 
il n’a pas pris une ride.

Bien avant #MeToo ou la prise 
de conscience des enjeux autour 
de la santé mentale, et seulement 
quelques mois après les émeutes 
de 2005, Diam’s aiguise sa 
plume pour la mettre au service 
de thèmes engagés, puissants 
et universels. Les banlieues, 
l’immigration, les violences 
faites aux femmes, le suicide 
ou le body positive jalonnent 
les quinze claques musicales 
de l’un des meilleurs albums 
de rap français. Dans ma bulle 
met (presque) tout le monde 
d’accord, et il s’impose encore, 
vingt ans plus tard, comme une 
référence pour les plus jeunes 
générations.

L’héritage que laisse Diam’s, 

née Mélanie Georgiades, passe 
par des textes qui parlent au 
plus grand nombre. Un choix 
critiqué par certains rappeurs et 
médias spécialisés à l’époque, 
lui reprochant de faire de la 
variété. Mais c’est toute la force 
de cet album certifié disque de 
diamant, le plus vendu au cours 
de l’année 2006. « Cet album 
est un phénomène de société qui 
contient plusieurs clés de lecture, 
et c’est ce qui fait sa richesse », 
analyse Keivan Djavadzadeh, 
sociologue et maître de 
conférences à l’université 
Paris-8, auteur de Hot, Cool & 
Vicious. Genre, race et sexualité 
dans le rap états-unien.

Au Japon, le premier parc d’attractions Pokémon ouvre 
ses portes à Tokyo

Cambriolage historique du Louvre 
 abandonnée par les malfaiteurs, la couronne d’Eugénie 

va bénéficier «d’une restauration complète»

Comment « Dans ma bulle » de Diam’s a transcendé 
les générations (non non)
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Le réalisateur iranien, Palme 
d’or à Cannes et en lice pour 
les Oscars avec «Un simple 
accident», redoute que «les 
intérêts» de la population 

traumatisée par la répression 
sanglante de janvier ne soient 
pas «pris en compte» dans la 

négociation.

Alors que des pourparlers 
ont débuté vendredi 6 
février à Oman entre 

l’Iran et les États-Unis, le peuple 
iranien est toujours en «état de 
choc», a souligné le réalisateur 
Jafar Panahi dans un entretien 
à l’AFP publié jeudi soir, après 
une mobilisation réprimée dans 
le sang par le régime islamique 
au pouvoir à Téhéran. «Quoiqu’il 
se passe dans ce genre de 
négociations, ce ne sera jamais 
dans l’intérêt du peuple. Le peuple 
(iranien) n’a pas de représentant 

dans ces négociations, et ses 
intérêts ne sont jamais pris en 
compte. Ils pourront facilement 
être sacrifiés», a estimé le célèbre 
cinéaste iranien, Palme d’or à 
Cannes en 2025 pour Un simple 
accident.
Également en lice pour les 
Oscars pour ce film tourné 
clandestinement en Iran, Jafar 
Panahi - que l’AFP a rencontré 
à Paris mercredi - a été parmi les 
premiers, alors qu’il se trouvait 
à l’étranger, à signer un appel 
soutenant la mobilisation dans 
son pays, demandant à «tous les 
peuples de ne pas oublier» les 
Iraniens.

Trump, un changement de 
priorité qui refroidit les espoirs
Outre Atlantique, après avoir 
assuré les contestataires de son 
soutien, et menacé de frapper 
l’Iran face à la répression, le 

président américain Donald 
Trump a recentré sa rhétorique 
sur le contrôle du programme 
nucléaire iranien, semblant de 
facto laisser de côté la question 
des droits humains.
Entre-temps, le coscénariste 
d›Un simple accident, Mehdi 
Mahmoudian, a été arrêté en 
Iran au début du mois de février. 
Mardi 3 février sur France 
Inter, Jafar Panahi s›est dit «très 
inquiet» pour lui et pour «tous 
ses amis emprisonnés». Le 
lendemain, lors de son entretien à 
l›AFP, Panahi, 65 ans, a expliqué 
par ailleurs qu›il était impossible 
de parler librement au téléphone 
avec ses proches, dont son fils, 
qui se trouvent en Iran. «Ils vont 
bien, mais ils sont tous en état de 
choc. Un choc qui endeuille tout 
le monde» dans le pays, dit-il.

Le ministre de la Culture 
affirme vouloir promouvoir 

l’ensemble des sites historiques 
du pays

Le ministère grec de la 
Culture a dévoilé jeudi 
un nouveau portail conçu 

pour gérer les réservations de sites 
archéologiques et de musées pour 
plus de cent lieux qui sera en ligne 
à partir d’avril. Intitulé Hellenic 
Heritage, le site proposera des 
informations essentielles sur plus 
de trois cent cinquante sites en 
huit langues. Il servira en plus 
d’outil pour réduire les files 
d’attente, en particulier pendant 
les mois d’été où la fréquentation 
est importante.
La Grèce a attiré 40,7 millions 
de visiteurs en 2024, soit une 
hausse de 12,8 % par rapport à 
2023. Le ministère du Tourisme 

a indiqué en décembre que 2025 
s’annonçait également comme 
une «année record» et que les 
indicateurs pour 2026 étaient 
encourageants.
Des visites encore méconnues

Des conseils sur des sites 
méconnus et des promenades 
thématiques seront proposés. 
«Notre ambition est que le 
voyageur puisse établir un 
lien personnel avec chaque 

monument», a déclaré le Premier 
ministre Kyriakos Mitsotakis lors 
de la présentation officielle.
«La vérité, c’est que la majorité 
des visiteurs, encore aujourd’hui, 
ne viennent pas dans notre 
pays pour découvrir la culture 
grecque. C’est quelque chose 
qui doit changer», a-t-il ajouté. 
La Grèce s’efforce depuis des 
années de développer un système 
de billetterie électronique pour 
maximiser les recettes et réduire 
les files d’attente. Quelque 3 
millions de billets électroniques 
ont été émis rien que pour 
l’Acropole l’an dernier, a indiqué 
M. Mitsotakis.
Une ouverture dans deux mois
Une section dédiée exclusivement 
aux professionnels, fournissant 
des données de disponibilité en 
temps réel, aidera les opérateurs 

touristiques à rationaliser les 
réservations de groupes, ont 
précisé les organisateurs. La 
ministre de la Culture, Lina 
Mendoni, a assuré que les 
personnes en situation de 
handicap et leurs accompagnants 
pourront sélectionner l’utilisation 
d’un ascenseur, d’un monte-
charge ou d’un fauteuil roulant 
lors de la réservation de leurs 
billets.
Les voyagistes présents à la 
présentation de jeudi ont exprimé 
des inquiétudes quant à leur 
capacité à harmoniser le nouvel 
outil de billetterie avec leurs 
propres systèmes de réservation 
en moins de deux mois. «Si tout 
le monde essaie de se connecter 
le 1er avril, le système plantera», 
a averti un opérateur.

e

Pourparlers Téhéran-Washington 
Le cinéaste Jafar Panahi craint que le peuple iranien 

ne soit sacrifié

La Grèce met en place un portail numérique pour gérer 
l’accès à plus de cent sites touristiques

Le documentaire «Sons du Mali» retrace la carrière 
d’Amadou et Mariam
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Promettant un dos plus 
droit, moins de douleurs 
et une posture idéale 

sans effort, les correcteurs 
de posture ont envahi les 
rayons des pharmacies, les 
sites de e-commerce et les 
réseaux sociaux. Vrai solution 
ou fausse bonne idée ?
Bretelles, harnais, t-shirts 
gainants ou capteurs connectés 
: ces dispositifs séduisent par 
leur simplicité apparente, à 
l’heure où la mauvaise posture, 
les douleurs de dos et les 
troubles musculo-squelettiques 
touchent une large partie de 
la population. Mais derrière 
ces promesses se pose une 
question essentielle : corriger 
sa posture à l’aide d’un 
accessoire est-ce vraiment 
une bonne idée ? Éclairage 
d’Alexandre Rousseau, 
kinésithérapeute ostéopathe. 
Qu’est-ce qu’un correcteur 
de posture (gilet, 
ceinture) et à quoi sert-il ?
Les correcteurs de posture 
que l’on trouve actuellement 
sur le marché, sont des 
dispositifs conçus pour aider 
à maintenir une posture jugée 
plus « droite », notamment au 
niveau du dos, des épaules et 
de la colonne vertébrale. Il est 
généralement porté sous les 
vêtements, autour des épaules, 
du buste ou du haut du dos, et 
exerce une contrainte plus ou 
moins légère destinée à limiter 
l’enroulement des épaules 
vers l’avant ou l’affaissement 
du dos. L’objectif affiché est 
d’encourager un meilleur 
alignement corporel, en 
particulier chez les personnes 
qui passent beaucoup de temps 
assises ou devant un écran.
Il apparaissent dans le 
commerce vers la fin des 
années 90 début 2000 - avec 
l’essor des matériaux textiles 
techniques et du marché du 
bien-être - mais leur diffusion 
explose dans les années 2010, 
portée par le télétravail, le 
temps passé devant les écrans 
et la promesse marketing de 
solution simple au mal de dos.
Dans le commerce et en 
pharmacie, on en trouve 
plusieurs types, aux 
fonctionnements et aux 
usages différents. Les plus 
répandus sont les harnais 

ou bretelles dorsales, qui 
se placent sur les épaules et 
dans le dos, à la manière d’un 
sac à dos inversé. En tirant 
les épaules vers l’arrière, 
ils donnent une sensation 
immédiate de redressement.
Il existe également des 
ceintures ou gilets correcteurs, 
plus enveloppants, qui couvrent 
le haut du dos et parfois les 
lombaires. Ces modèles offrent 
un maintien plus important et 
sont souvent présentés comme 
plus « confortables » ou plus 
discrets sous les vêtements.
Enfin, on trouve des vêtements 
dits “posturaux” — t-shirts, 
brassières ou sous-vêtements 
techniques — intégrant 
des bandes élastiques 
supposées guider le corps 
vers une meilleure posture. 
Les correcteurs de posture sont-
ils vraiment utiles et efficaces ?
Le principe du correcteur 
de posture ne date pas 
d’hier. «Minerves, ceintures 
lombaires et même corsets, 
sont des correcteurs utilisés 
depuis des siècles pour 
stabiliser certaines zones du 
corps, limiter les mouvements 
douloureux et accompagner la 
prise en charge de pathologies 
spécifiques, le plus souvent 
sur des périodes limitées » 
explique Alexandre Rousseau.
Les correcteurs de posture qui 
envahissent le marché depuis 
quelques années n’ont pas 
le même objectif, puisqu’ils 
sont conçus pour aider à 
maintenir une posture jugée 
plus « droite ». «Ils ont pour 
but de rétablir la courbure 
naturelle du rachis dorsale 
(en extension), qui, du fait du 
temps passé devant des écrans 
ou sur un téléphone, a tendance 

à se fléchir provoquant une 
légère cyphose responsable 
d’une posture voutée» 
explique Alexandre Rousseau.
Problème : si les minerves et 
ceintures lombaires peuvent 
être efficaces en traitement 
ponctuel de douleurs aigües, 
la démarche n’est pas du 
tout la même pour ce type de 
gilets correcteurs de posture . 

À terme, ces redresseurs de 
posture risquent d’entraîner 
une faiblesse musculaire et 
une dépendance au dispositif, 
puisque ce sont les sangles 
du correcteur qui font le 
travail à la place du corps.
«Personnellement, je ne 
les recommande pas à 
mes patients. Et s’ils me 
demandent, je leur explique 
qu’ils ne doivent en aucun cas 
être une solution permanente, 
sans renforcement musculaire 
ni stratégie active d’éducation 
posturale associée» insiste 
Alexandre Rousseau.
Redresser les épaules, 
maintenir le dos : combien 
de temps faut-il porter un 
correcteur de posture par jour ?
Comme expliqué 
précédemment, les 
professionnels de la 
rééducation sont unanimes 
sur le fait que les correcteurs 
de posture ne doivent pas être 
porté toute la journée ni sur 
une période prolongée, au 
risque de rendre le corps passif 
et de désengager les muscles 
posturaux, avec un effet contre-
productif à moyen terme.
Lorsqu’il est envisagé pour 
une pathologie précise 
(lumbago, sciatique, lombalgie 
...), le port doit rester ponctuel 
et limité dans le temps, par 

exemple quelques dizaines de 
minutes à une ou deux heures 
maximum, dans des situations 
précises (travail assis prolongé, 
phase douloureuse transitoire). 
L’objectif n’est pas de « 
se faire tenir droit » par 
l’accessoire, mais de l’utiliser 
comme un rappel temporaire, 
en complément d’un travail 
actif sur le renforcement 
musculaire, la mobilité et 
l’ergonomie. Au-delà, le risque 
est de masquer le problème 
plutôt que de le corriger.
Redresse dos en pharmacie 
: sont-ils des dispositifs 
médical remboursé par 
la sécurité sociale ?
La plupart des correcteurs de 
posture vendus en pharmacie 
ou en ligne ne sont pas 
remboursés par la Sécurité 
sociale dès lors qu’ils n’ont 
pas de visée strictement 
thérapeutique. Les simples 
harnais, t-shirts ou sangles 
textiles destinés au « bien-être 
» ou à la prévention ne figurent 
pas sur la Liste des Produits 
et Prestations Remboursables 
(LPPR) : leur coût reste donc 
à la charge du consommateur 
ou de sa mutuelle.
Dans certains cas précis, des 
orthèses médicales (comme 
certaines ceintures lombaires 
ou orthèses dorsales) 
peuvent être partiellement 
prises en charge — mais 
uniquement sur prescription 
médicale nominative, si elles 
répondent à une indication 
thérapeutique clairement 
définie et sont inscrites sur 
la LPPR. Dans ce cadre, la 
Sécurité sociale rembourse 
alors une partie du tarif de 
base (généralement autour de 
60 % de ce tarif), la mutuelle 

pouvant éventuellement 
compléter le reste
Y-a-t-il des dangers ou contre-
indications à les utiliser ? 
Utiliser un redresseur de posture 
plusieurs heures par jour et de 
façon prolongée dans l’unique 
objectif de se tenir plus droit 
est clairement contre-indiqué. 

Le principal écueil est le 
désengagement musculaire 
entraînant à terme une 
dépendance à l’accessoire. 
Une fois retiré, la posture peut 
alors se dégrader davantage.
Utilisés à mauvais escient 
sans indication précise et 
de façon prolongée, ils 
risquent également masquer 
un problème sous-jacent — 
douleur lombaire, dorsale ou 
cervicale — sans en traiter 
la cause réelle.  «Certaines 
douleurs nécessitent une 
prise en charge spécifique 
(rééducation, renforcement, 
adaptation du poste de travail), 
et le port d’un correcteur peut 
retarder le diagnostic ou la 
mise en place d’un traitement 
adapté» indique notre expert.
Sur le plan physique, un 
correcteur trop serré ou 
mal ajusté peut provoquer 
des inconforts, voire des 
douleurs supplémentaires : 
compressions au niveau des 
épaules, gêne respiratoire, 
tensions cervicales, mauvaise 
circulation sanguine ...
Chez certaines personnes à 
la morphologie spécifique, 
il peut aussi accentuer des 
déséquilibres posturaux en 
imposant une posture « standard 
» qui ne leur correspond pas.
Enfin, il existe de véritables 
contre-indications, notamment 
en cas de pathologies 
spécifiques de la colonne 
vertébrale, telles qu’une 
scoliose évolutive, une 
hernie discale, des troubles 
neurologiques ou après 
une chirurgie récente. 
Vous l’aurez compris : si 
certains de ces correcteurs de 
postures peuvent être utiles 
dans des cas précis et encadrés 
par un professionnel de santé, 
leur utilisation quotidienne 
et prolongée sans indications 
médicales est déconseillée, 
voire contre-productive !

Les correcteurs de posture sont-ils vraiment utiles ?
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Les enfants ont souvent 
du mal à rester concentrés 
plus de quelques minutes. 

Heureusement, une méthode 
précise peut les aider à 

prolonger leur attention.

On sait à quel point il est 
difficile de demander à un 
enfant de rester attentif 

plus de quelques minutes. Dans 
une salle de classe, au moment 
des devoirs ou même pendant une 

activité qui demande un minimum 
d’effort, la concentration a 
tendance à rapidement s’effriter. 
Et pour cause, il faut savoir que 
l’attention, ce n’est pas seulement 
la faculté de fixer son regard sur 
un objet ou de tendre l’oreille 
quand quelqu’un parle. C’est 
un processus cognitif complexe 
qui sélectionne ce qui compte et 
filtre ce qui peut être laissé de 
côté. Elle sert à se concentrer sur 

une tâche précise, mais aussi à 
passer rapidement d’une activité 
à l’autre, comme recopier un 
exercice écrit au tableau tout 
en suivant les explications de 
l’enseignant.
Quand ce mécanisme se dérègle 
– après une lésion cérébrale par 
exemple, ou dans le cadre de 
troubles de l’attention – tout 
devient plus compliqué : rester 
assis sans bouger, trier les 
informations utiles, ne pas être 
happé par le moindre bruit, suivre 
une instruction sans décrocher en 
chemin. L’enfant se fatigue plus 
vite, se perd dans des consignes 
trop longues et peut se décourager. 
Dans une étude menée par le 
Royal Children’s Hospital de 
Melbourne sur l’attention et la 
concentration, les chercheurs 
rappellent que ces difficultés 
peuvent être formellement 
identifiées lors d’une évaluation 
neuropsychologique. Le 

spécialiste repère alors les forces 
et les faiblesses cognitives 
de l’enfant et construit un 
accompagnement adapté. Cette 
approche ne consiste pas à 
imposer plus de discipline ou à 
multiplier les rappels à l’ordre, 
mais à modifier l’environnement 
et l’organisation du travail.
Plusieurs stratégies s›avèrent 
efficaces : planifier les tâches 
qui demandent le plus de 
concentration au moment où 
l›enfant est le plus disponible, 
limiter les sources de distraction 
en l›installant à un endroit 
calme, réduire la quantité 
d›informations transmises d›un 
seul coup ou encore alterner les 
activités mentales et physiques. 
Ces ajustements permettent déjà 
de créer des conditions plus 
favorables à l›attention, mais ils 
ne suffisent pas toujours. Les 
neuropsychologues insistent 
sur le fait que plus l›attention 

est sollicitée, plus elle s›épuise 
rapidement. Demander à un 
enfant de rester concentré 
longtemps sans interruption 
revient à courir le risque de le 
mettre en échec. C›est pour cette 
raison que certains cliniciens 
recommandent une méthode 
précise : fractionner les tâches en 
petits blocs clairement délimités 
et prévoir des pauses régulières 
entre chaque.
Plutôt que de s’attaquer à un 
exercice ou un devoir comme à 
un long tunnel, l’enfant progresse 
par étapes, avec un début et une 
fin identifiables et retrouve à 
chaque pause la disponibilité 
nécessaire pour se focaliser 
sur une tâche. Une technique à 
connaître et à appliquer au besoin. 
À force, l’enfant pourra mieux 
gérer son attention et progresser 
plus sereinement !

Vous cherchez à faire 
disparaître le plus vite possible 

un bouton qui a fait son 
apparition sur votre visage ? 
Une dermatologue dévoile les 
gestes à adopter pour le faire 
partir, tout en prenant soin de 

sa peau.

Face caméra, la 
dermatologue liste les 
gestes à effectuer «si vous 

avez un énorme bouton qui vous 
dérange et que vous voulez vous 
en débarrasser au plus vite» à la 
maison. Tout d’abord, Dr Joyce 
Park préconise l’utilisation d’un 
soin devenu incontournable en 
quelques années : les patchs anti-

imperfections. «La solution la 
plus rapide consiste à utiliser un 
patch hydrocolloïde qui aide à 
absorber le pus et le liquide, tout 
en vous empêchant de toucher 
votre visage», détaille-t-elle.
Autre possibilité, la dermatologue 
conseille d›appliquer de l›acide 
salicylique, «car il pénètre dans 
les pores et aide à les déboucher». 

Toutefois, elle précise que son 
application n›est pas une solution 
miracle, mais plutôt une aide 
sur le long terme à intégrer dans 
sa routine de soins. Enfin, Dr 
Joyce Park termine par rappeler 
un conseil essentiel : ne touchez 
pas, ni ne tentez surtout pas de 
percer votre bouton. En effet, 
non seulement les mains sont des 

nids à bactéries, mais aussi, vous 
risquez d›aggraver l›inflammation 
et la possibilité de finir avec 
une cicatrice. «Il n›existe pas 
de remède miracle pour faire 
disparaître instantanément 
un bouton, mais ces options 
permettront d›accélérer le 
processus sans abîmer votre 
peau», conclut-elle.

L’automne s’installe 
doucement, apportant son 
lot de feuilles mortes et de 

températures plus fraîches. 
C’est une période propice pour 

préparer son jardin et éviter 
certains désagréments.

Si la belle saison est souvent 
synonyme de fleurs 
éclatantes et de verdure 

luxuriante, l’automne invite à 
une autre forme de travail. C’est 
le moment idéal pour penser à 
l’entretien du jardin, avant que 
le froid ne s’installe. Dans cette 
phase de transition, une plante 
peut devenir votre alliée pour 
éviter bien des tracas : elle peut 
limiter les mauvaises herbes qui 
envahissent les espaces laissés 
vides.
Les mauvaises herbes, ces plantes 
tenaces et souvent inesthétiques, 
prospèrent particulièrement 

lorsque le jardin manque 
d’entretien. En automne, si vous 
laissez des espaces vides ou 
mal couverts, elles s’installent 
rapidement. Loin de se contenter 
de s’inviter dans les coins 
oubliés, elles prennent de plus 
en plus de place et peuvent vite 
envahir les plates-bandes. Cette 
prolifération est souvent due à la 
baisse de l’attention qu’on porte 
à son jardin à la fin de la saison 
estivale. Cependant, il existe 
une solution simple et efficace 
pour garder votre jardin propre 
et bien ordonné : remplacer les 
mauvaises herbes par une autre 
plante qui réduit la lumière 
disponible pour les adventices.
C’est une plante discrète, mais 
extrêmement efficace, qui peut 
répondre à cette problématique. 
Elle pousse bas, forme un tapis 
dense et vert, et a l’avantage 

d’être peu exigeante. Cette 
plante se contente de peu, résiste 
aux conditions climatiques 
difficiles et tolère bien l’ombre. 
En outre, elle ne nécessite que 
peu d’entretien, ce qui en fait 
une excellente alternative aux 
mauvaises herbes. De plus, elle 
est particulièrement résistante 
à la sécheresse, un atout non 
négligeable pour les saisons plus 
froides. Cette plante ? Le trèfle 
blanc nain, un choix parfait pour 
garder votre jardin impeccable 
tout en limitant l’apparition de 
ces intruses.
Adopter cette plante est facile. 
En automne, il suffit de semer ses 
petites graines directement dans 
les zones que vous souhaitez 
couvrir. Préparez bien votre sol en 
l›aérant légèrement, puis étalez 
les graines sur la surface. Arrosez 
régulièrement pour favoriser la 

germination, mais sans excès, car 
cette plante préfère un sol plutôt 
sec. Une fois qu›elle commence 
à pousser, vous n›aurez plus qu›à 
l›observer se transformer en un 
joli tapis vert, qui concurrencera 

les mauvaises herbes qui 
veulent s›installer. L›avantage 
du trèfle blanc nain est qu›il ne 
demande que peu de soins et 
peut se maintenir toute l›année, y 
compris pendant l›hiver.

 c’est la technique pour aider un enfant à se concentrer
 plus longtemps

Cette plante à installer à l’automne permet de dire adieu 
aux mauvaises herbes

 les conseils d’une dermatologue pour se débarrasser 
rapidement d’un bouton
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Le créateur avait entre autres 
dirigé artistiquement la mai-

son Alaïa à la suite du décès de 
son fondateur en 2017.

Le créateur belge Pieter 
Mulier a été nommé à la 
direction artistique de 

Versace, quelques jours après 
l’annonce de son départ de la 
maison Alaïa, a annoncé jeudi 
Prada, le nouveau propriétaire de 
la marque italienne. Le créateur 
aura la dure mission de relancer 
Versace après le départ prématu-

ré en décembre de son directeur 
artistique Dario Vitale, qui était 
arrivé de chez Miu Miu en avril 
2025 pour succéder à Donatella 
Versace.
Le couturier belge, qui prendra 
ses fonctions chez Versace le 
1er juillet 2026, doit présenter 
sa dernière collection chez Alaïa 
lors de la Fashion Week de Paris 
en mars. «Lorsque nous avons 
envisagé l›acquisition de Ver-
sace, nous avons identifié Pieter 
Mulier comme la personne idéale 

pour la marque», a déclaré dans 
un communiqué Lorenzo Bertel-
li, président exécutif de Versace 
et directeur marketing du groupe 
Prada. «Nous sommes convain-
cus qu›il peut véritablement libé-
rer tout le potentiel de Versace et 
qu›il saura engager un dialogue 
fructueux avec l›héritage puis-
sant de la maison», a-t-il pour-
suivi.
Très discret, Pieter Mulier s›est 
imposé ces dernières années 
comme l›un des créateurs les 

plus respectés de sa génération. 
Né à Ostende, en Belgique, et 
formé à l›architecture, le qua-
dragénaire est repéré au début 
des années 2000 par son compa-
triote le styliste Raf Simons, qui 
l›intègre dans son équipe pour la 
ligne homme. Il devient rapide-
ment le bras droit de Raf Simons 
et le suit successivement chez Jil 
Sander, puis chez Dior en 2012, 
avant de l›accompagner à New 
York chez Calvin Klein en 2016.
Il le retrouvera donc à nouveau 

au sein du groupe Prada, où Raf 
Simons est co-directeur artis-
tique de la marque phare avec 
Miuccia Prada. Pieter Mulier a 
été nommé en 2021 à la tête de 
la maison Alaïa, devenant ainsi 
le premier directeur artistique de 
la griffe depuis la disparition de 
son fondateur, Azzedine Alaïa, 
en 2017.
Versace, une maison iconique 

mais affaiblie
En cinq ans, le Belge a réussi 
à replacer la marque au centre 
du jeu mode, conjuguant suc-
cès auprès des critiques et suc-
cès commercial. Pieter Mulier a 
notamment relancé et réinventé 
la ballerine, devenue l›une des 
pièces phares de la maison. Ver-
sace, maison fondée en 1978 par 
le styliste Gianni Versace et son 
frère Santo, reste une icône de la 
mode italienne, avec des collec-
tions luxueuses et sensuelles.
Mais la marque était affaiblie 
après sept ans au sein du groupe 
américain Capri Holdings 
(marques Michael Kors, Jimmy 
Choo), et Prada en a conclu 
l›acquisition en 2025 pour 1,25 
milliard d›euros, formant ainsi 
un nouveau géant italien de la 
mode.

Le 19 janvier dernier, Broo-
klyn Beckham a déclaré 

publiquement la guerre à ses 
parents en dévoilant en story 

ses multiples griefs à leur 
encontre. Il a fait savoir qu’il 
n’avait nullement l’intention 

de se réconcilier avec eux, 
et semble le prouver avec 

ce geste récent qui pourrait 
bien peiner son père, David 

Beckham.

Brooklyn Beckham peut 
se vanter d’avoir attiré 
l’attention. Le 19 jan-

vier, en story Instagram, l’aîné 
des quatre enfants de Victoria 
et David Beckham a accusé ses 
parents de répandre d’innom-
brables mensonges concernant 
son épouse Nicola Peltz, dans le 
but de saboter leur relation. Une 
entreprise de destruction qui n’a 
même pas été mise en pause à 
l’occasion de leur mariage, si 
l’on en croit le jeune cuisinier, 
qui a accusé sa mère d’avoir 
refusé «à la dernière minute» de 
créer la robe de la mariée. Sans 
compter qu’elle l’aurait humilié 
en le kidnappant à l’heure de la 
première danse avec son épouse 
au profit d’une séquence mère-
fils «inappropriée» qui aurait 
laissé la mariée en larmes.

Tandis que Posh Spice s›astreint 
pour l›heure au silence, David 
Beckham lui a, à mots couverts, 
fait allusion à la guerre intestine 
qui déchire son clan. Deux jours 
après la bombe, il a estimé lors 
d›une interview que «les enfants 
ont le droit de se tromper». 
«C’est comme ça qu’ils ap-
prennent. C’est ce que j’essaie 
d’inculquer à mes enfants. Il 
faut parfois les laisser faire leurs 
propres erreurs», a-t-il ajouté.
Après Victoria, c’est au tour de 
David Beckham de «disparaître»
En juin 2025, Brooklyn Bec-
kham avait déjà attiré l’attention 
en dévoilant un nouveau ta-
touage spectaculaire qui faisait 
référence à son mariage avec la 
jeune comédienne et plus spé-
cifiquement à son bouquet de 
mariée. Problème : ce tatouage 
semblait recouvrir, ou du moins 
masquer - comme l’affirment 
nos confrères du magazine 
Hello! - l’inscription «mama’s 
boy», que Brooklyn s’était fait 
graver en 2018 en hommage à 
Victoria Beckham. Si l’intéressé 
n’a pas commenté ce détail, de 
nombreux internautes y ont vu 
un signe supplémentaire des 
tensions familiales désormais 
publiques.

Et ce dont Page Six rend compte 
ce 5 février ne va pas les encou-
rager à penser autrement. Le site 
américain rapporte en effet que 
de récents clichés de Brooklyn 
montre qu’il a également recou-
vert un tatouage fait en l’hon-
neur de son père. Alors que l’on 
pouvait admirer autrefois les 
trois lettres formant le mot DAD 
(papa, ndlr) au coeur d’une ancre 
marine, on distingue désormais 
une étoile de mer et deux gilets 
de sauvetage. De quoi faire le 
bonheur d’un psychothérapeute.
Pourquoi les tatouages de Broo-
klyn Beckham font-ils pleurer 
régulièrement son épouse Nico-
la ?
Si les hommages à David et son 
épouse ne sont plus les bienve-
nus sur le corps de l’aspirant 
chef de 26 ans, ce n’est pas le 
cas de Nicola Peltz. Le jeune 
homme, qui est tatoué plus de 
100 fois, a en effet plus de 70 
tatouages réalisés en l’hon-
neur de l’ex-meilleure amie de 
Selena Gomez. Il a notamment 
le mot «married» tatoué sur la 
main. Parmi les autres tatouages 
pour Nicola, Glamour a recen-
sé «un gribouillage enfantin 
sur le dessus de sa main droite 
avec le message ‘notre petite 

bulle’», des motifs comprenant 
«une lettre d’amour écrite par 
Nicola», ou encore «son propre 
nom et ses yeux». Sur son index, 
le frère de Romeo et Cruz a le 
mot lover, tatoué par le célèbre 
artiste Dr. Woo.
Mais le détail le plus frappant 
est une reproduction d’une note 
manuscrite signée Nicola Anne 
Peltz dans laquelle elle l’appelle 
notamment «l’amour de ma 
vie» et «mon protecteur». Parmi 
les 70 tatouages, on peut aussi 

évoquer le chapelet de Clau-
dia Heffner Peltz, la mère de 
Nicola. Brooklyn a également 
fait tatouer le prénom «Gina» 
sur son bras en hommage à la 
grand-mère de Nicola, décé-
dée en 2024. Selon Brooklyn, 
chaque nouveau tatouage que 
Nicola découvre en son honneur 
la fait pleurer à chaudes larmes. 
Attention, à ce rythme Broo-
klyn n’aura bientôt plus de place 
pour de nouvelles déclarations 
d’amour.

Le créateur belge Pieter Mulier nommé à la direction 
artistique de Versace

Brooklyn Beckham
ce nouvel affront à son clan qui vise cette fois David Beckham 

en particulier
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La wilaya d’Annaba a 
donné le coup d’envoi, 
le 05 février 2026, à la 

cinquième édition du Salon 
Algérien de l’Entrepreneuriat, 
de la Formation et de 
l’Économie Numérique (ACF), 
un événement d’envergure 
nationale qui s’inscrit dans 
la dynamique de promotion 
de l’économie du savoir, de 
l’innovation technologique 
et du développement des 
compétences professionnelles 
au service d’une croissance 
durable.
Représentant le wali, Abdelkrim 
Lamouri, le secrétaire général 
de la wilaya a présidé, jeudi 
matin, la cérémonie officielle 
d’ouverture de la cinquième 
édition du Salon Algérien 
de l’Entrepreneuriat, de la 
Formation et de l’Économie 
Numérique, organisée à 
l’hôtel Sheraton d’Annaba, 
où se tiennent les activités 
de cette manifestation du 
05 au 7 février 2026. Cette 
inauguration s’est déroulée en 
présence de hautes autorités 
locales, de représentants des 
institutions sécuritaires, d’élus 
nationaux et locaux, ainsi que 
de responsables du secteur 
universitaire et de membres 
de la société civile, traduisant 
l’importance stratégique 

accordée à ce rendez-vous 
économique et scientifique.
Placée sous le haut patronage 
du ministère de l’Économie de 
la connaissance, des Start-up 
et des Micro-entreprises, du 
ministère de la Formation et de 
l’Enseignement professionnels 
et du Haut-Commissariat à 
la Numérisation, et organisée 
par l’entreprise Galacticom, 
cette manifestation constitue 
un espace de convergence 
entre les différents acteurs de 
l’écosystème entrepreneurial et 
numérique. Elle vise à favoriser 
la synergie entre les porteurs 
de projets, les institutions 
de formation, les opérateurs 
économiques et les structures 
d’accompagnement financier et 
technologique.
Cette édition connaît une 
affluence remarquable, 

notamment de la part des 
jeunes porteurs d’initiatives et 
des chercheurs d’opportunités 
professionnelles, attirés 
par la participation de plus 
d’une centaine d’exposants 
représentant des start-up 
innovantes, de grandes 
entreprises, des établissements 
de formation ainsi que des 
institutions financières. La 
manifestation enregistre 
également la présence d’environ 
dix mille participants, ce qui 
témoigne de l’intérêt croissant 
accordé aux secteurs émergents 
liés à l’économie numérique et 
à l’entrepreneuriat innovant.
L’organisation de ce salon 
s’inscrit dans le cadre de la 
vision stratégique des pouvoirs 
publics visant à consolider les 
fondements de l’économie de la 
connaissance, à encourager la 

création et l’accompagnement 
des entreprises émergentes 
et à accélérer la transition 
numérique dans les secteurs 
économiques vitaux. En offrant 
une plateforme d’échanges et 
de partenariats, l’événement 
contribue à valoriser les solutions 

technologiques innovantes, à 
renforcer la compétitivité du 
tissu économique national et à 
promouvoir une dynamique de 
développement durable fondée 
sur la créativité, l’expertise et 
la maîtrise des technologies 
modernes.

Foire Algérienne de l’Entrepreneuriat, Formation 
et Economie Numérique : 

Annaba consacre sa vocation économique et numérique 
à travers la cinquième édition du Salon ACF

S.F

Sétif : 
Un Salon dédié aux ustensiles et à l’électroménager 

du 12 au 15 février

Le ministère du Commerce 
extérieur et de la Promotion des 
exportations a annoncé, jeudi 

dans un communiqué, l'organisation 
d'un salon dédié à la filière des 
ustensiles, des produits plastiques et du 
petit électroménager de cuisine, du 12 
au 15 février à Sétif.
"Le ministère du Commerce extérieur 
et de la Promotion des exportations 
informe l'ensemble des opérateurs 
économiques activant dans le domaine 
de la production et/ou de l'exportation, 
notamment dans la filière des 
ustensiles, des produits plastiques et 
du petit électroménager de cuisine, de 
l'organisation d'un salon dédié à ces 
produits, du 12 au 15 février 2026, 

dans la wilaya de Sétif", précise le 
communiqué.
Ce Salon vise à faire connaître les 
capacités productives nationales 
dans cette filière et à mettre en avant 
la qualité supérieure des produits 
algériens. Il se veut également une 
plateforme professionnelle pour 
l'échange d'expertises, l'établissement 
de partenariats économiques et 
la conclusion de transactions 
commerciales, en soutien à la dynamique 
d'exportation et de promotion du produit 
national, ajoute la même source.
A cet égard, le ministère a invité les 
opérateurs économiques souhaitant 
participer à ce Salon à s'inscrire via le 
lien électronique dédié à cet effet.


